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AVIS  AU  LECTEUR 


La  gravure  en  couleurs  a  tenté  de  nombreux  artistes  depuis  ses  origines 
jusqu'à  nos  jours,  et  la  seconde  moitié  du  xviii'  siècle  a  connu  l'apogée  de 
cette  agréable  forme  de  l'estampe,  avec  Debucourt  dans  l'estampe  originale, 
avec  Janinet,  Descourtis  et  Sergent  dans  la  gravure  de  traduction. 

A  la  suite  d'une  longue  éclipse,  des  graveurs-reproducteurs  comme  Gaujean, 
Coppier,  Alb.  Bertrand,  des  peintres-graveurs  surtout,  ont  essayé  de  rénover  cet 
art,  stimulés  sans  doute,  pour  quelques-uns  du  moins,  par  l'immense  succès  des 
estampes  du  xvin"  siècle  imprimées  en  couleurs.  Se  servant  pour  la  plupart 
d'indications  à  l'aqua-tinte  ou  au  vernis  mou,  ces  artistes-rénovateurs  eurent  le 
tort,  aux  yeux  de  la  majorité  des  amateurs,  d'abandonner  à  d'habiles  tireurs,  qui 
encraient  l'unique  planche  au  moyen  de '<  poupées  »,  le  soin  de  répartir  les 
tons,  au  lieu  de  graver  eux-mêmes  des  cuivres  correspondant  à  chaque  couleur, 
c'est-à-dire  la  gravure  au  repérage,  qui  est  la  véritable  gravure  en  couleurs.  D'où 
un  air  de  famille,  dans  l'ensemble  des  pièces  tirées  au  cours  des  trente  der- 
nières années. 

Avec  quelques  autres  artistes,  avec  jean-François  Raffaélli  surtout,  il  en  a 
été  tout  autrement.  Ce  maître-graveur  a  employé,  pour  traduire  sa  pensée,  la 
gravure  au  repérage,  et  a  donné  par  cela  même  un  regain  d'intérêt  à  l'estampe 
en  couleurs,  en  apportant  une  note  nouvelle  et  savoureuse,  tant  par  une  facture 
très  personnelle  que  par  son  talent  si  primesautier  et  si  sensible  devant  les  mi- 
séreux et  les  petites  gens.  Aussi  avons-nous  cru  devoir  répondre  au  désir  ex- 
primé par  M.  Octave  Bernard,  directeur  de  l'Estampe  moderne^  qui  après  nous 
avoir  suggéré  la  pensée  d'établir  le  catalogue  raisonné  de  l'œuvre  gravé  et  litho- 
graphie de  J.-F.  Raffaëlli,  encore  mal  connu,  a  d'autre  part  assumé  la  charge  de 
la  publication  de  notre  travail  formant  le  seizième  tome  du  Peintre-Graveur 
Illustré.  Enfin  M.  Gustave  Geffroy,  l'un  des  premiers  admirateurs  et  l'un  des 
plus  anciens  amis  du  graveur  de  la  Route  aux  grands  arbres,  a  bien  voulu 
écrire  la  préface  du  catalogue,  préface  à  laquelle  nous  n'aurons  que  quelques 
lignes  à  ajouter. 

Nous  ne  saurions  oublier  d'adresser  en  dernier  lieu  nos  remerciements  à 
MM.  Achille  Astre,  H.  E.  Delacroix,  Eugène  Descaves,  Exsteens,  Paul  Gallimard, 
André  Joubin,  M"  Le  Garrec,  Max  Lehrs,  Léonce  Mauger,  M.  Mirault,  D' Norero, 
Paul  Prouté,  André  Schoeller,  G.  Teyssier,  Henri  Thomas,  F.  Weitenkampf, 
puis  enfin  à  la  fille  de  l'artiste,  Madame  Chevrier  de  Beauchesne,  pour  l'aide 
apportée  dans  la  réalisation  de  ce  livre. 


JEAN-FRANÇOIS  RAFFAËLLI 


Il  y  aura,  j'en  suis  sûr,  un  étonnement  parmi  le  monde  des  amateurs  d'es- 
tampes lorsque  sera  connu  le  dénombrement  des  œuvres  gravées  de  Raffaëlli. 
Ce  grand  artiste,  qui  a  su  exprimer  tout  d'abord  le  milieu  de  banlieue  parisienne 
où  il  vivait,  ce  dont  nul  autre  ne  s'était  avisé  avant  lui,  puis  l'aspect  vivant  de 
Paris,  parla  foule  passant  aux  places,  aux  carrefours,  aux  boulevards,  dans  le 
décor  extraordinairement  significatif  des  maisons  marquées  par  l'histoire  et 
par  la  civilisation,  puis  tant  de  paysages  de  France,  depuis  la  Bretagne  jusqu'au 
pont  d'Avignon  et  aux  rives  méditerranéennes,  —  ce  grand  artiste  ne  s'est  pas 
contenté  d'élaborer  une  œuvre  peinte  devenue  de  jour  en  jour  plus  profonde  et 
plus  précieuse.  Rentré  chez  lui  après  ces  séances  d'observation  en  plein  air  où 
il  se  pénétrait  des  aspects  du  ciel,  des  jardinets,  des  routes,  des  rues,  des 
bicoques,  des  palais,  des  êtres  casaniers  ou  passants,  il  se  consacrait  à  tracer  sur 
le  cuivre  d'une  pointe  alerte  et  cursive,  d  une  écriture  qui  n'est  qu'à  lui,  le 
résumé  des  spectacles  qui  l'avaient  passionné.  On  va  voir,  page  par  page,  feuille 
à  feuille,  le  détail  de  ce  labeur,  mis  en  lumière  parle  savant  auteur  du  P«i';2ifre 
Graveur  Illustré.  Je  suis  heureux  de  me  joindre  à  M.  Loys  Delteil  et  à  M.  Octave 
Bernard,  directeur  de  l'Estampe  moderne,  pour  rendre  hommage  à  l'une  des 
plus  rares  personnalités  de  notre  temps,  et  sans  trop  entrer  dans  le  détail  d'une 
oeuvre  si  bien  exposée,  je  veux  m'efforcer  d'en  dégager  les  aspects,  les  groupe- 
ments, les  caractères.  Le  livre  est  établi  chronologiquement,  mais  il  me  paraît  que 
l'on  doit  y  établir  des  subdivisions  pour  en  faire  apprécier  et  admirertout  l'intérêt. 

A  tout  seigneur  tout  honneur  !  Raffaëlli  portraitiste  a  gravé  son  propre 
portrait,  et  très  discrètement,  puisqu'il  n'y  a  ici  que  deux  représentations  de  sa 
physionomie,  mais  l'une  est  celle  du  graveur,  pensif,  tenant  la  pointe,  la  phy- 
sionomie contractée  par  la  recherche  du  trait  essentiel;  l'autre  est  celle  du 
peintre  devant  son  chevalet,  coiffé  de  l'éternel  petit  chapeau  que  tous  ses 
amis  lui  ont  toujours  connu,  à  croire  que  c'est  le  même  qu'il  a  porté  toute  sa 
vie;  ici,  il  est  plein  de  jeunesse,  de  sérénité,  de  réflexion  calme  devant  sa 
toile.  C'est  le  portrait  que  l'on  peut  concevoir  en  frontispice  de  son  œuvre.  Je 
placerai  auprès  celui  de  Mme  Raffaëlli,  conçu  à  la  manière  noire  avec  un  visage 


lumineux,  pensif  et  doux,  et  le  visage  hardiment  tracé  d'un  seul  coup  de  bunn 
de  la  Jeune  Fille  au  géranium  inspiré  peut-être  par  la  fille  de  l'artiste. 

Celle-ci  a  été  longtemps,  aux  jours  desonenfance  et  de  sa  première  jeunesse, 
un  modèle  familier  de  son  père  et,  à  travers  les  arrangements,  on  pourrait 
encore  retrouver  d'elle  quelques  traits  ça  et  là,  pour  un  geste,  pour  une 
attitude.  Mais  l'artiste  est  en  recherche  d'autres  figures  devant  lesquelles 
s'exerce  sa  bonhomie  ou  sa  malice,  sa  finesse  de  vision,  sa  pénétration  des 
catégories  sociales  :  femmes  au  saut  du  lit,  au  tub,  à  leur  toilette,  l'actrice 
en  voyage  parmi  ses  malles  et  ses  caisses,  ses  corsets  et  ses  chapeaux,  l'ac- 
trice sur  la  scène,  gantée,  empanachée,  prompte  au  jeu  de  l'éventail  et  à 
la  répartie,  femmes  qui  lisent  un  livre,  une  lettre  de  deuil.  En  voilà  une  d'un 
autre  genre,  l'horrible  créature  qui  peut  être  une  chanteuse  de  bas-concert,  ou 
pis  encore,  si  l'on  en  croit  une  annotation  de  RaffaëUi  lui-même.  En  contraste, 
le  Jardin  de  la  vieille  fille,  bonne  créature  à  bonnet  ruché,  à  fichu  blanc  croisé, 
à  lunettes,  arrosant  ses  pots  de  fleurs  sur  l'appui  de  sa  fenêtre. 

Enfin,  voici,  avec  de  nombreuses  pièces,  le  centre  de  l'œuvre  de  RaffaéUi,  sa 
Banlieue,  aux  aspects  et  aux  ramifications  d'une  si  extraordinaire  variété.  L'artiste 
l'a  vue  d'ensemble,  panoramiquement,  avec  des  gravures  comme  les  Fortifica- 
tions aux  terrains  vagues,  aux  usines  pressées,  aux  tuyaux  qui  fument  sur 
l'horizon  tragique  ;  comme  la  Gare  du  Cliamp  de  Mars,  stupéfiant  paysage 
fait  de  lignes  de  rails  parallèles  et  entrecroisées,  où  court  une  minuscule  loco- 
motive, en  avant  des  maisons  basses,  des  cheminées  élancées,  des  fumées  jail- 
lissantes rejoignant  les  nuages.  Après,  c'est  tout  le  voyage,  au  bord  de  la 
Seine,  d'Asnières  à  Bezons,  la  route  d'eau  qui  enserre  et  traverse  la  région,  les 
usines  sombres,  les  arbres  tristes,  les  semblants  de  villages  autour  de  l'éteignoir 
d'un  clocher,  les  fabriques  noires  sous  la  neige,  les  fumées  sur  le  ciel  livide,  la 
désolation  de  fhiver,  de  la  glace,  du  froid  ;  le  terrain  crevé  par  des  carrières; 
les  routes  boueuses  ou  quelques  grands  arbres  maigres  sortent  des  gravats,  ou 
quelque  chemineau  ou  chiffonnier  erre,  suivi  de  son  chien,  parmi  les  ornières  ; 
les  terres  bouleversées  on  une  vieille  femme,  suivie  de  deux  poules  et  d'un  chien 
crotté,  apporte  un  sac  auprès  d'une  barrière  délabrée  ;  du  linge  qui  sèche  accroche 
à  une  ficelle  entre  deux  piquets  ;  un  cheval  moribond  qui  rêve  ses  dernières  heu- 
res la  tète  pendante,  debout  sur  un  monticule  pelé;  des  ânes  déformes  par  le 
traînage  des  charrettes  et  qui  prennent  un  peu  de  bon  temps  sur  l'herbe  rase 
d'une  prairie,  en  compagnie  de  poules;  des  tombereaux  qui  roulent  par  des 
paysages  dévastés;  un  traîneur  de  route  qui  fuit  devant  l'orage  ;  les  cabanes  et 
les  chaumières  avec  leurs  enclos,  leurs  gens,  leurs  bêtes;  soudain  la  gaîte  d'une 
rue  ombragée  de  verdure  naissante  du  printemps  et  traversée  par  les  petites 
voitures  et  les  femmes  aux  provisions.  Ceci  nous  mène  aux  gens  rencontrés 
par  l'artiste  dans  ces  parages  dont  il  avait  fait  son  domaine  lorsqu'il  habitait 
rue  de  la  Bibliothèque  à  Asnières  :  le  grand-père  en  promenade  avec  sa  petite- 


fille  ;  le  sapeur  avec  la  cuisinière  ;  l'ouvrier  attablé  devant  la  cabaretière;  l'homme 
assis  sur  le  talus,  son  chien  auprès  de  lui,  tous  deux  cassant  la  croiite  :  les 
deux  compères  sur  le  banc;  le  chiffonnier  éreinté  qui  a  jeté  bas  son  fardeau,  comme 
lebiicheron  de  La  Fontaine;  le  cantonnier  sur  sa  borne  de  Paris,  4  k  i  ;  le 
marchand  d'habits  ;  le  terrassier  à  la  décharge;  la  raccommodeuse  de  paniers;  le 
rémouleur  poussant  sa  voiture:  le  bonhomme  célèbre  qui  vient  de  peindre  sa 
barrière;  et  tant  d'autres,  jusqu'à  cette  Route  et  à  cette  Place  de  la  Révolte, 
traversées  par  tant  de  types  divers  en  avant  desquels  se  tient  la  bonne  femme 
avec  sa  boîte  à  lait,  femme  du  peuple  d'allure  à  la  fois  résignée  et  héroïque. 

Quand  un  aitiste  a  découvert  et  exprimé  un  tel  monde,  où  la  pensée  et  la 
vie  instinctive  se  mélangent,  se  confondent,  forment  un  tout  dominé  par  une 
volonté  qui  a  su  choisir,  par  une  faculté  de  vision  qui  a  discerné  la  lumière, 
l'ombre  et  la  forme,  c'est  déjà  une  œuvre  suffisante  assurée  de  l'avenir.  Raffaëlli 
ne  s'en  est  pas  tenu  à  cette  découverte  première.  11  a  franchi  les  barrières,  il  est 
entré  à  Paris,  et  il  a  donné  de  la  ville  des  images  étincelantes.  Les  décors  se 
suivent,  splendides,  brillants,  animés  par  l'existence  urbaine,  par  la  foule 
qui  joue,  à  travers  les  décors  des  rues,  son  immense  rôle  de  figuration.  Ima- 
ginez une  féerie  ou  la  toile  se  lève  sur  la  Seine,  ses  ponts,  ses  bateaux,  la  sil- 
houette de  la  Cité,  hérissée  de  flèches  et  de  tours,  où  les  aspects  se  succèdent, 
déploient  le  mouvement  de  la  vie  autour  de  la  Madeleine,  sur  le  boulevard  des 
Italiens,  devant  le  Cirque  d'Hiver,  au  chevet  de  Notre-Dame,  place  de  Saint- 
Germain-des-Prés,  place  de  la  Trinité,  esplanade  des  Invalides,  à  la  grille  des 
Tuileries,  au  jardin  du  Luxembourg,  au  Grand  Prix  de  Paris  ...  Série  étonnante 
de  divination  et  d'exécution,  où  tout  est  vivant,  les  pierres  des  maisons,  les 
nuages  du  ciel,  comme  les  voitures  qui  passent,  comme  les  passants  qui  longent 
les  maisons  et  qui  traversent  la  chaussée. 

Raffaëlli  n'avait  plus  qu'à  conter  ses  voyages  par  la  gravure  comme  il  l'a 
fait  par  la  peinture.  Il  n'y  a  pas  manqué,  et  nous  y  avons  gagné  les  séries  de  cuivres 
gravés  en  honneur  de  la  Bretagne  et  de  Quimperlé,  du  Midi  d'Avignon  et  de 
Gagnes,  belles  routes,  vieux  sentiers,  arbres  centenaires,  pierres  dorées  par  le 
soleil.  Enfin,  il  a  fait  une  œuvre  d'illustrateur  par  les  gravures  des  Cmquis  pari- 
siens, de  J.-K.  Huysmans  (1880),  àa  Dernier  Jour  d'nn  Condamne,  de  Victor 
Hugo  (1890);  àe  Germinie  Lacerteux,  d'Edmond  et  Jules  de  Concourt  (iSqoii 
des  Contes  de  ma  chaumière,  d'Octave  Mirbeau  (1894);  des  Sœurs  Vatard,  de 
J.-K.  Huysmans  (1909.) 

Tel  est  le  résumé  de  l'œuvre  gravé  d'un  peintre  que  l'on  peut  à  bon  droit 
considérer  comme  un  historien  des  mœurs  de  son  temps  par  snn  talent 
direct  apte  à  représenter  les  choses  vues,  par  son  esprit  où  se  mêleni  la 
distinction  de  la  pensée,  la  sérénité  de  l'observation,  une  sorte  d'ironie  cachée, 
légèrement  perceptible,  et  une  sentimentalité  demi-secrète  aus^i.  l,  amali.;ame 
de  ces  qualités  et  de  ces  manières  d'être  a  fait  de  Raffaëlli  un  des  maîtres  01  igi- 


naux  de  ce  temps,  un  de  ceux  dont  l'œuvre  est  caractéristique  et  s'imposera  à 
l'avenir.  Je  n'ai  pas  insisté  sur  la  force  de  sa  technique,  sur  le  délié  et  la  préci- 
sion de  son  trait  gravé,  sur  la  qualité  des  noirs  dont  il  creuse  les  ombres,  sur  la 
beauté  lumineuse  qu'il  dirige  sur  les  points  essentiels,  sur  l'harmonie  forte  et 
belle  de  ses  images  en  couleur,  parmi  lesquelles  figurent  des  paysages  de  neige 
incomparables.  Ce  serait  une  analyse  et  une  description  à  tenter  pour  chaque 
planche  de  ce  recueil,  et  elles  se  trouvent  faites  par  les  relevés  qui  accom- 
pagnent chacun  des  états  reproduits  dans  ce  volume  par  les  soins  coutumiers 
et  experts  de  M.  Loys  Delteil.  Ce  sont  des  notes  de  haute  importance  pour  les 
amateurs  d'estampes,  mais  j'ai  voulu  aussi  appeler  leur  attention  sur  ce  qui  est 
l'essence  même  de  l'art,  sur  l'expression  rare  des  images  gravées,  visages, 
paysages,  silhouettes,  qui  forment  une  histoire  sommaire  sans  doute,  mais 
néanmoins  complète  en  ses  raccourcis,  de  l'œuvre  très  singulière  et  très 
profonde,  parfois  comique,  parfois  tragique,  par  on  ne  sait  quels  traits,  quels 
effets  inattendus,  —  l'œuvre  de  Jean-François  Raffaëlli. 

Gustave  Geffroy. 

/5  Octobre  iç22. 


Jean-François  Raffaëlli  est  né  à  Paris,  le  20  avril  1850,  de  parents  lyonnais 
et  de  grands-parents  florentins.  11  débuta  dans  le  chant  vers  1868,  à  la  fois  au 
théâtre  et  dans  les  églises.  Engagé  volontaire  en  1870,  Raffaëlli  revint  au  théâtre 
après  la  conclusion  de  la  paix,  mais  pour  fori  peu  de  temps.  La  peinture  était 
devenue  en  effet  sa  grande  passion.  11  en  étudia  alors  les  principes  chez  Gérôme 
et  parfit  son  éducation  artistique  au  Louvre.  Ivlarié  en  1874,  Raffaëlli  qui  avait 
débuté  aux  Salons,  en  1870,  partit  pour  l'Italie  où  il  séjourna  quelques  mois. 
Raffaëlli  exposa  souvent  comme  peintre,  aux  Salons  de  la  Société  des  Artistes 
Français  d'abord,  ensuite  à  ceux  de  la  Société  Nationale,  mais  rarement  comme 
graveur.  L'artiste  préféra  montrer  ses  estampes  groupées  dans  des  expositions 
particulières,  dont  les  plus  importantes  eurent  lieu  en  1894,  1898,  190b,  1907  et 
en  1909.  Entre  temps  était  fondée  par  son  initiative,  en  1904,  la  Société  de  la 
Gravure  originale  en  couleurs  dont  il  fut  et  est  resté  le  président.  Nommé  che- 
valier de  la  Légion  d'Honneur  en  1888,  J.-F.  Raffaëlli  a  été  promu  officier  en 
1906. 


L'œuvre  gravé  et  lithographié  de  J.-F.  Raffaélli  renferme  à  notre  connais- 
sance 183  pièces,  en  y  englobant  les  illustrations  gravées  par  l'artiste  lui-même, 
et  s'étend  sur  un  espace  de  45  ans  :  de  1876 à  192 1.  Nous  avons  établi  le  catalogue 
de  cet  œuvre  sur  le  modèle  de  ses  devanciers,  c'est-à-dire  en  classant  les 
pièces  dans  leur  ordre  chronologique,  après  avoir  pris  le  soin  de  les  présenter 
en  quatre  sections  :  Eaux-fortes  et  pointes  sèches,  essais,  lithographies,  illustra- 
tions. Nous  n'avons  pu  toutefois  connaître  la  date  rigoureusement  exacte  de 
l'exécution  de  quelques-unes  des  planches,  dont  l'auteur  lui-même  ne  se  sou- 
vient plus.  D'autre  part,  nous  espérons  avoir  retrouvé  la  trace  de  toutes  les 
pièces  gravées  par  J.-F.  Raffaëlli.  Une  réserve  doit  cependant  être  faite  à  ce 
propos.  M.  J.-F.  Raffaélli  n'a  pas  conservé  en  effet  par  devers  lui  d'exemplaires 
d'un  assez  grand  nombre  de  ses  planches,  parmi  lesquelles  certaines  n'ont 
été  tirées  qu'à  une,  deux  ou  trois  épreuves!  Ces  pièces  se  trouvent  donc 
disséminées  un  peu  partout;  nous  avons  fait  appel  à  l'obligeance  jamais  inlas- 
sée  des  amateurs  détenant  ces  précieuses  épieuves.  Peut-être  ignorons-nous 
quelques-uns  de  ces  heureux  possesseurs.  Quoi  qu'il  en  soit  cependant,  nous 
espérons  que  l'on  n'aura  dans  l'avenir  que  peu  d'omissions  à  constater.  Nous 
serons  toutefois  heureux  de  recevoir  les  communications  que  l'on  voudra  bien 
nous  faire,  touchant  les  pièces  et  les  états  qui  nous  seraient  demeurés  incon- 
nus et  qui  feraient  alors  l'objet  d'un  supplément. 

Nous  ne  devons  pas  oublier  enfin  de  noter  à  cette  place  qu'un  petit  nombre 
d'essais  de  J.-F.  Raffaëlli  et  quelques  pièces  définitives  ont  été  exécutées  sur 
celluloïd,  sur  plaque  d'ivoire  et  sur  gélatine.  Ces  pièces  n'ont  fourni  en  raison 
du  manque  de  résistance  de  ces  matières,  sauf  exception,  que  fort  peu  d'épreuves. 


PREMIÈRE  SECTION 


EAUX-FORTES  &  POINTES  SÈCHES 


1.  —  MADAME  J.-F.  RAFFAËLLI 

(H.  cuivré  117  niillim.  L,  0,87) 


(Vers  1876)  2-  liljt. 


■  Etat.    Avant  un  certain  nombre  de  tailles  obliques  à  droite,  dans  le  fond.  En  cet  état,  les  travaux 
n'atteignent  pas  le  bord  de  la  planche.  Fort  rare.  Bibliothèque  publique  de  New-York. 

—  Avec  l'addition  d'un  certain  nombre  de  tailles  obliques  à  droite,  dans  le  fond,  atteignant  le 
bord  de  la  planche.  L'État  reproduit.  Bibliothèque  publique  de  New-York,  MM.  Eug.  Descaves, 
Gusta\e  Gelfrov. 


Sur  une  épreuve,  Raffaèlli  avait  écrit  il  la  plume  :  THe  de  femme.  ]\u  fait  eette  tête  voilj  long- 
temps. Ç\i  été  mon  premier  essai  d'eau-forte.  La  manière  en  est  un  peu  noire  ;  elle  suivit  mes  idées  d'alors; 
—  et  des  crevés  apparaissent  en  quelques  endroits.  Mais  je  suis  peu  sensible  à  ces  fautes  de  métier,  — 
lorsqu'elles  ne  nuisent  pas  à  l'effet...  Le  métier  est  terrible  dans  la  gravure.  Qu'on  examine  les  restes 
tristes  et  parfaits  de  notre  école  de  gravure  au  burin  =  la  perfection  de  cette  forme  académique  est  si 
complète  vraiment  qu'elle  fait  tout  oublier=et  l'art  lui-mime  I...J.-F.  Raffaèlli,  87;  puis  sur  l'exemplaire 
du  2-  état  possédé  par  la  Bibliothèque  publique  de  New-York,  Raffaèlli  a  également  transcrit  l'annotation 
suivante  :  <  Portrait  de  ma  chère  femme.  J'ai  fait  cette  tète  voilà  longtemps.  Ç'a  été  mon  premier  essai 
«  d'eau-forte.  Ma  femme,  —  qui  était  bien  plus  belle  que  je  ne  l'ai  su...  la  représenter,  —  posa  pour  ce 
«  cuivre...  La  manière  en  est  un  peu  noire,  comme  l'étaient  alors  mes  idées  ;  et  des  crevés  apparaissent 
c  en  quelques  endroits.  Mais  je  suis  peu  sensible...  i,  etc.  (Le  restant  de  l'annotation  exprime  à  peu  près 
dans  les  mêmes  termes  l'inscriplion  manuscrite  de  l'épreuve  citée  ci-avant.) 


Cuivre  détruit. 


,.'  Etat.    Avant  que  l'ombre  portée  de  l'homme  à  droite  n'ait  été  renforcée.  Fort  rare.  Bibliothèque 
publique  de  New-York, 

-      L'ombre  portée  de  l'homme  k  droite  est  renforcée.  L'État  reproduit.  Rare.  Bibliothèque  publique 
de  New-York,  MM.  Kug.  Descaves,  G.  Geffroy. 


Cette  petite  pièce,  tirée  à  une  vingtaine  d'épreuves  (dont  .o  numéroté^!:  de  i  à  lo,  imprimées  en 
couleurs  au  patron  et  s!g,.^es),  est  un  des  premiers  essais  de  gravure  de  J.-F.  RalTaéUi  ;  elle  est  mentionnée 
dans  les  Graveurs  du  x.x-  siècle,  de  M.  H.  Beraldi  (tome  XI,  ,891),  sous  le  titre  :  Boulevard  des  Cafuc.nes 
et  c'est  le  titre  donné  par  l'artiste  lui-même  sur  une  épreuve  conservée  à  la  Bibliothèque  de  New-York  et 
portant  l'annotation  ,„a„nscnte  suivante  :  Voilà  une  pointe  sèche  du  Boulevard  des  (  apuc.nes  (uc)  Un 
toulevard  bien  loin  maintenant  du  co^ur  de  Paris.  La  pointe  sèche  a  pour  Vartiste  beaucoup  d  attrait 
il  semble  qu'avec  elle  on  écrive  ses  pensées  dans  du  bronze.  Nous  croyons  cependant  qu  il  s  agit  bien  du 
Boulevard  des  Fllles-du-Calvaire,  etla  rotonde  qu'on  aperçoit  sur  le  ionddoit  être  celle  du<...r4ue  d  Hivei. 


VENTES  :  Aglails  Bonvenne  (1894),  avec  une  autre  pl.,   .8  fr,  ;  A.  Barnon  (1904).  avec  une  autre 
pLiiiche,  21  fr. 


3. 


—  LE  CHIFFONNIER  ÉREINTÉ 

(H,  cuivre  340  niillim.  L.  239) 


(iSSo)  2'  lilat. 


1"  Etat.  Avant  des  additions  à  l'aqua-tinte,  avec  la  signature  :  J.  F.  RAFFAELLI  et  la  date  :  80,  sous  le 
sac,  et  avant  que  la  plupart  des  travaux  n'aient  été  atténués  au  brunissoir.  Très  rare.  Collec- 
tion de  M.  le  D""  Norero  (épreuve  de  Barrion). 

a*  —  Le  nom  et  la  date  sont  ellacés  ;  la  plupart  des  travaux  sont  atténués  au  brunissoir;  avec  des 
additions  à  l'aqua-tinte  sur  le  personnage  et  le  sac.  L'État  reproduit.  Collections  de  MM.  Eug. 
Descaves,  G.  Geffroy,  Abbé  Miaux,  D""  Norero. 

y  —  La  planclie  a  été  réduite  et  tirée  à  20  épreuves  placées  dans  les  exemplaires  sur  japon  des 
Types  de  Paris,  Paris,  Pion.  1889. 


VENTES  :  Aglaiis  Bouvenne  (1894),  avec  dédicace,  25  fr.  ;  A  Barrion  {1904).  1  "■  état,  avec  une  auti-e  planche, 
ai  fr.  ;  Roger  Marx  (1914),  avec  une  autre  planche,  i--,  fr.  ;  Aiinnvnie  (30  juin  ivïi),  90  fr.; 
Alf.  Benrdeley  (n)2i),  100  fr. 


4.  —  LA  FORTE  CHANTEUSE  ou  TÊTE  DE  FILLE 

(H.  cuivre  i4(}  milliiii.  L.  109) 


Collections  de  MM.  Eiig.  Descaves,  G.  Geffroy. 


Il  existe  de  cette  pièce,  assez  rare,  des  épreuves  tirées  soit  en  noir,  soit  en  couleurs  ;  une  de  ces  der- 
nières porte  la  mention  :  Bp.  d'état].  F.  Rali\,elli.  Cette  figure  est  Tune  des  trois  ligures  composant  un 
tableau  de  Raffaëlli  connu  sous  le  titre  :  LA  FORTE  CHANTEUSE.  La  Bibliothèque  publique  de  New- 
York  possède  une  épreuve  portant  en  marge,  de  la  main  de  l'artiste,  l'annotation  suivante  :  T.-te  ftll.: 
Fille  à  tête  de  truie  -  et  à  soldats...  Echantillon  d'une  race  de  femelles  quni,  ne  m,i  que  dans  des  mai- 
sons in  fâmes  que  traverse  l'armée. 


Cette  pièce,  connue  aussi  sons  le  titre  :  Femme  de  maison,  a  été  reproduite  dans  Jean-François 
Raffaëlli,  d'Arsène  Alexandre,  Paris,  H.  Flaury,  190.;. 


5.  —  TÈTE  DE  CHIFFONNIER 

(H.  cuivre  ii8  mîUni.  L.  0,90) 


(|SS4). 


Il  existe  de  cette  planctie  des  épreuves  tirées  soit  en  noir,  le  fond  très  essuyé,  soif  en  bistre,  soit 
en  couleurs,  au  vêtement  jaune  ou  vert.  Dans  les  dernières  épreuves,  quelques  légères  tailles  ne  sont 
plus  visibles.  Sur  un  exemplaire  tiré  sur  parchemin,  Ralïaëlli  a  écrit  à  la  plume  la  légende  suivante  :  THe 
àc  Chiffonnier,  J'ai  toujours  eu  un  faible  pour  les  chiffonniers  !  Celui-ci  appartient  à  la  première  série 
que  j'en  fis  —  un  peu  hargneux  et  farouches...  Je  les  vois  plus,  maintenant,  en  vaincus,  qu'en  révoltés. 
J.  F.  Rafaelli,  iSSy\  puis  sur  un  autre  exemplaire  que  possède  la  Bibliothèque  publique  de  New-York, 

une  autre  inscription  offrant  quelques  variantes  :  «  Tête  de  chilTonnier        Je  vois  en  lui  notre  pauvreté, 

«  notre  abandon.  11  y  a  dans  ces  pauvres  diables  comme  une  idée  d'indépendance  sauvage  que  j'aime 
«  entrevoir  dans  un  écart,  en  haine  et  fatigue  de  nos  barrières,  de  nos  ficelles,  et  de  nos  principes  per- 
€  fecticnnés.  » 


Collections  de  MM.  Eug.  Descaves,  G.  Getïroy. 


6.  —  BONHOMME  FAISANT  DES  LIENS 
(OU  Le  Paysan  assis) 

(L.  cuivre         nûllini.  H.  105) 


(Vers  1S9.1)  /" 


I*^  Etat.    Celui  reproduit.  Tré.s  rare. 


Los  taches  d'acide  qu'on  apercevait  devant  la  poule,  vers  la  gauche,  ont  presque  disparu. 
Rare  Bibliothèque  publique  de  New-York,  épreuve  de  i"  ou  3-  état  avec  l'annotation  m.,„„s- 
.-r*  suivante  :  Bonhomme  f.iisant  des  liens.  Pointe  scche  faite  en  Normandie  d'après  un 

pauvre  vieux  iveugle;  -  ses  poules,  comme  sentant  son  Infirmité,  en  toute  sécurité,  étaient 

d'une  familiarité  tris  grande  avec  lui.  Collections  de  MM.  Eugène  Descaves  (avec  la  mention  : 
épreuve  unique  en  couleurs),  Gustave  Geffroy. 


7.  -  RAFFAËLLI,  par  LUI-MÊME 

(H.  184  millim.  L.  138) 


(1S93)  /"  Etat. 


i"  Etdt.    Celui  reproduit.  Avant  diverses  retouches.  Fort  rare. 

3"  —  Avec  des  retouches  dans  les  yeux,  au  nez  et  à  la  bouche  du  personnage.  Le  gilet  de  l'artiste  est 
mieux  indiqué  et  un  bouton  y  a  été  ajouté.  Outre  quelques  épreuves  d'essai  en  noir  et  en  cou- 
leurs et  10  épreuves  sur  japon,  il  a  été  tiré  de  cet  état  100  épreuves  imprimées  en  couleurs 
pour  la  publication  suivante  :  L'Estampe  Originale,  fascicule  d'avril-juin  189J.  Cabinet  des 
Estampes,  Paris,  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  Kupferstiche  Kabinet,  Dresde,  MM.  Eug. 
Descaves,  G.  Geffroy. 


VENTES  :  A.  Barrion  (1904),  40  fr.  :  H.  Fantin-Latour  (1903),  19  fr.  ;  Ch.  Bermond  (1912),  52  h.;  Alf. 
Beurdeley  (1921),  n"  14,  103  fr. 


Cuii  rc  détruit. 


8-13.  — 


SUITE  DE  SIX  PIÈCES  PUBLIÉES  SOUS  LE  TITRE 


TYPES   DE   PETITES  GENS 

EAUX-FORTES 
IMPRIMÉES  EN  COULEURS 

DE 

j.-F.  RAFFAELLI 


chc7.  Bnussod,  Valadon  &  C'* 
24,  Boulevard  des  Capucines,  Paris 


303  Fifth  Avenue 

New- York 


.  Cette  inscrlptiott  est  ag.-émcutéc  d'une  branche  de  mûrier  qui  couvre  tot.le  la  surface  du  carton 
nare-couverture. 

"  Les  cuivres  on(  été  après  le  tirage,  limité  à  30  épreuves  (non  con.pris  quelques  essais),  :,upn,nèes 
m  couleurs,  numérotées  et  signées,  détruits  parle  tracé  de  nombreux  ronds. 


Les  planches  de  cette  série  ont  été  publiées  dans  lord' 

8  (i).  Le  Terrain  vague. 

1,  (3).  La  Seine  à  Asnieres. 

10  (3).  Le  Laveur  de  chiens. 

1 1  (4).  A  votre  santé. 

)2  (s).  Le  Déménagement. 

13  (0).  Sur  ie  banc. 


\ 


8.  —  TERRAIN  VAGUE 

(L.  cuivre  217  iiiilliin.  H.  18;) 


I"  EtLil.     Avant   un   petit   nombre  de   travaux  sur  le  terrain,   au    i      plan.  Très  rare.   Collection  de 
M.  Euy".  Descaves. 


2'  —  Avec  l'addition  de  tailles  obliques  au  1=^  plan  sur  et  sous  la  planche  placée  devant  le  cIhe 
avec  d'autres  petites  tailles  obliques  atoutées  sur  le  tertre.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelqi 
épreuves  d'essai  avec  la  mention  :  /-tit,  puis  à  30  épreuves  imprimées  en  couleurs,  iiu> 
rotées  Qi  signées,  pour  l'Album  :  TvfES  de  Petites  Gens. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  en  tète  du  catalogue  de  l'exposition  J.-F.  Ranadli,  organisée  à  VArt 
Nouveau  (Nov.-Déc.  189S). 


Cuivre  détruit. 


9.  -  LA  SEINE,  A  ASNIÈRES 

(L.'iSQ  millim.  H.  iiS) 


Avant  quelques  travaux  sur  la  berge  à  gauche,  avant  que  les  (umées  des  deux  grandes  cheminées 
n'aient  été  agrandies  et  renforcées.  Avant  de  nouveaux  reflets  dans  Feau  au  fond,  au  mtheu, 
et  avant  quelques  travaux  sur  la  berge  à  droite.  Fort  rare.  Collection  de  M.  le  D'  Norero. 

Avec  la  plupart  des  travaux  désignés  ci-dessus,  mais  avant  un  certain  nombre  de  travaux  sur  la 
■  berge  a  droite,  dans  l'eau  du  même  côté,  etc.  Fort  rare.  Collection  de  M.  Eng.  Descaves. 

Avec  l'addition  d'un  certain  nombre  de  tailles  sur  la  berge  a  droite  et  dans  l'eau.  L'État 
reproduit.  Etat  tiré  i  quelques  épreuves  ,f«s.:/,  puis  à  30  épreuves,  imprimées  en  couleurs, 
numérotées  et  signées. 


Cette  pièce,  également  connue  sous  le  titre  : 
Petites  Gens,  publié  par  Boussod  et  Valadon,  1905. 


Seine,  fait  partie  en  3'  état  de  l'album  des 


Ciiiirf  Jélruit. 


10.  -  LE  LAVEUR  DE  CHIENS 

(H.  cuivre  198  miMim.  L.  148) 


(1894)  3-  EUit. 


I"  Etat,    .\vant  quelques  légers  travaux  sur  la  robe  de  la  femine.  Très  rare.  Etat  annoté  par  l'artiste 
Ep.  d'état.  Collection  de  M.  le  Norero. 

s-  —  Avec  l'addition  de  quelques  nouveaux  travaux  sur  la  robe  de  la  femme.  L'État  reproduit.  Etat 
tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  à  30  épreuves  imprimées  en  couleurs,  numérotéis 
et  signées. 


Cette  planche,  connue  aussi  sous  le  titre  :  U  Baigneur  de  chiens,  a  été  publiée  dans  la  série  des 
Petites  Gens.  Paris,  Boussod,  Valadon  &  C'%  190,. 


VENTES  :  Anonyme  (117  mars  1914),  état,  71  fr.;  Anonyme  (8  avril  1919),  jy  fr. 


Cuivre  détruit. 


\ 


11.  —  A  VOTRE  SANTÉ 

(H.  222  inillim.  L.  192) 


(1894)  f-l^'t. 


,  E,.„  ^v.^.  divers  ...vaux  ;  il  n'y  .  pas  de  trous  dans  k  miche  de  pain  ;  l'avbre  du  fond,  contre  la 
nTaisonnette,  a  beauconp'noins  de  branches,  et  la  maisonnette  es.  à  pe.ne  t„d.,uee,  e...  F„,. 
rare.  Essais  en  plusieurs  Ions. 

Il  V  a  des  trous  dans  la  miche  de  pain  posée  sur  la  table;  la  maisonnette  au  fond  est  mieux 
~        ind  ^ule  e   l'arbre  qui  s'élève  à  son  côté  dro.t  a  beaucoup  plus  de  branches  ;  avec  de  nou- 
ées tail   s  verticales  sur  les  bois  de  la  barrière,  la  poutre  derr.cre  le  buveur,  etc  L  E  t 
leprcdÛi..  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'ess.u,  puis  .  ,o  épreuves  .mprnnces  en  couleurs, 
sur  vergé,  iiuiiiérotées  et  signées. 


Planche  connue  également  sous  le  titre  du  Vi.u.  B„v.:.r,  publiée  dans  la  série  des  Petites  Gens, 
J^::!!„rv"'-'"''      C-.  et  reproauUe  dans  J ea„.Fr»„,ois  Raffa.l.i,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivre  détruit. 


12.  —  LE  DÉMÉNAGEMËNT 


(H.  cuivre  200  millim.  L.  157) 


Avant  1111  petit  nombre  de  tailles  sur  la  chaussée  au  i  plan  et  sur  la  toiture  de  la  baraque,  et 
avant  un  ton  d'aqua-tinte  délimitant  mieux  la  fumée  de  la  grande  cheminée  ;  également  avant 
un  ton  d'aqua-tinte  sur  le  petit  pan  de  mur  derrière  la  baraque  de  gauche.  Fort  rare.  Collec- 
tion de  M.  le  D""  Noi-ero. 

Avant  i'addiiion  d'un  petit  noinbi-c  de  tailles  sui-  la  chaussée  au  i*''  plan,  et  sur  la  toiture  de  la 
baraque.  Très  rare.  L'État  reproduit. 

Avec  l'addition  d'un  petit  nombre  de  tailles  sur  la  chaussée  et  sur  la  toiture  de  la  baraque. 
Etat  définitif  tiré  à  quelques  essais,  puis  à  30  épreuves  sur  vergé,  imprimées  en  couleur?,  iiuiiif' 
rotèes  et  signées.  Collections  de  MM,  H.  N'ocq,  D""  Norero. 


Planche  publiée  dans  la  série  des  Petites  Gens,  Paris,  Boussod,  ViiLidon  et  C'%  T905.  Elle  a  été 
reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  Ars.  Alexandre. 


VENTE  :  A  Barrion  {1904),  50  fr. 


Cuivre  détruit. 


13.  —  SUR  LE  BANC 

(L.  192  millim.  H.  131) 


...  Etat.     Celui  vcprodui,.  Au  tr.it.  Av.nt  l'additio,,  de  travaux  sur  diverses  parties  de  le  planche.  Les 
maisons  du  fond  sont  blanches.  Fort  rare. 

_      .Avec  l-additiou  de  nonrbrcux  traits  sur  les  perscnaRes,  le  terrain  et  le  fond,  mais  avant  Taqua- 
tinte.  Très  rare.  Epreuves  eu  noir  et  en  bistre  rouge. 

,.     -     Avec  l-addifonde  tons  d'aqua-tinte  sur  plusieurs  parties  de  la  planche,  notammetjt  sur  les  per- 
sonnages. Il  a  été  tiré  quelques  épreuves  d'essai,  avec  la  mention  :  eM,  avant  le  tirage  a  30 
épreuves  imprimées  en  ( 
j.-P.  Mariage,  Norero. 


Planche  publiée  dans  U  série  des  Petites  Getrs,  Paris,  Boussod,  Valadon  &  C-,  et  reproduite  dans 
Jean-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


VENTE  :  Anonyme,  20  mars  1908,  état,  50  fr. 


Cuivre  lit'îruit. 


14.  —  ÉTUDE  POUR  LE  LAVEUR  DE  CHIENS 

UI.  i:ui\-re  environ  200  millini.  L.  0,71) 


(1894). 


N'aiis  ne  connaissons  que  deux  épreii\-e5  cîe  cette  étude  pour  un  des  deux  personnages  de  la  planche 
u  Laveur  de  chiens  (n"  10  de  notre  catalogue). 


16.  —  TERRAIN  PERDU  (2'  planche) 

(L.  cuivre  198  milliiii.  H.  141) 


iii94)  Etat. 


l"  Etat.    Celui  reproduit.  Fort  rare.  Collection  de  M.  A.  Schoeller. 

2'  —  Un  arbre  a  été  rajouté  dans  le  fond  à  droite  ;  le  terrain  du  i"  plan  à  gauche  est  abaissé  et  des 
tailles  obliques  sont  ajoutées  sur  le  terrain,  plus  particulièrement  autour  du  cheval.  Etat  tiré 
à  quelques  épreuves  iVessai,  puis  à  30  épreuves  tirées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  nume- 
roicfs  et  signées,  avant  la  publication  dans  «  Jean-Fran.,-ois  Raffaëlli,  peintre,  graveur  et 
sculpteur  *,  par  Arsène  Alexandre  (Paris,  H.  Floury,  1909). 


VENTES  :  A.  Barrion  (1904),  41  fr.  ;  Roger  Marx  (1914),  n°  iS,  <.u  fr. 


Une  aquarelle  du  Terrain  perdu  ou  du  Terrain  vague  est  reproduite  dans  le  J.-F.  RafFaëlii,  d'Arsène 
Alexandre. 


17.  —  LA  ROUTE  AUX  GRANDS  ARBRES 

fL.  195  mitliin-,  H.  IS7) 


1"  Kl.a.    l'resque  au  trait,  [udiciitioii  du  .notit  pri.icip:il.  De  toute  rareté.  État  reproduit. 

j.  -  Presque  terminé  ;  mais  avant  quelques  derniers  travau.x  et  avant  les  deux  diiens  sur  la  rout 
Très  rare.  Etat  reproduit.  Cet  état  a  été  tiré  il  50  épreuves  imprimées  en  couleurs,  sur  papi 
du  Japon,  niiméniK.-s  et  signées.  Collections  de  MM.  II.  Delacroix,  A.  Schoeller. 


y  — 


Avec  les  deux  chiens  sur  la  route,  mais  avant  que  la  voiture  du  fond  soit  mieux  précisée,  avant 
de  nouvelles  indications  ii  la  pointe  sur  le  terrain,  au  premier  plan,  a  droite  notamment,  et 
avant  que  le  petit  talus  à  gauche  ait  été  mieux  délimité.  De  toute  rareté.  Tne  épreuve  annotée 
par  l'artiste  :  étjl.  Collection  de  M.  Eu,u-.  Descaves. 

Etat  définitif.  La  voilure  du  fond  est  mieux  précisée  et  quelques  travaux  sont  ajoutés  sur  la  route 
au  premier  plan  à  droite.  Ktat  tiré  a  100  épreuves  imprimées  en  cinq  couleurs,  sur  papier  du 
Japon,  nium-rotêes  et  signées.  Kupferstiche  Kabinet,  Dresde  (n"  6S),  Kunsthalle  de  Hambourg, 
MM  G.  Charboniieaux,  Georges  Clemenceau,  Paul  Gaydet,  Hamiltoii,  G.  Manchon, 
L.  Mau.u-er  (essai),  A.  Mellerio.  M,  Mirault,  Alb.  de  Neuville,  D' Norero,  Privat-Deschanel, 
Rondeau,  A.  Schoeller. 


mÊÊÊÊÊHÊÊHÊm 


VENTES  :  Concourt  ([897),  sous  le  titre  t  Paysage  de  h.inlieile.  76  fr.;  P.  B,  (P.  Blondeau,  1907),  100  fr.  ; 

Anonyme  (jo  mars  1908),  2'état,  105  fr.  ;  Manchon  (  19 1 1  ),  251  fr.:  Anonyme  (7  novembre  1911), 
100  fr.;   Ch.  Bermond  {1912),  =00  fr.  ;  V.   van  Gogh  état,        florins;  Anonyme 

(30  juin  1921),  460  fr.  ;  Alf.  Beurdeley  (11)21),  îoofr.  ;  Bullier_{24  février  1923),  état  des  couleurs 
et  épreuves  définitives,  6S5  fr. 


La  Route  aux  grands  arbres  qui  : 
sous  le  titre  :  les  Grands  arbres,  puis 
eu  lyKj,  enfin  à  la  Cdiiteiniale  i/c-  IWrî  français 
L'Estampe  et  l'Affiche,  aiiiice  189^,  p.  32  1. 


;uré  d'abord  à  une  exposition  de  l'artiste  (15  mai-S  juin  1894), 
Exposition   Universelle  de  igou,  au.v  Amis  des  Arts  du  Havre 
Saint-Pétersbourg,  en  1912.  a  été  reproduite  dans 


Cuivres  détruits. 


Avec  de  nombreux  traviiux  à  la  pointe  sèche  recouvrant  les  travaux  ;m  vernis  mou  des  états 
pricédents.  État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  à'cssai^  puis  à  loo  épreuves  impri- 
mées en  cinq  couleurs^  sur  papier  du  Japon,  numéroUes  et  signées.  Kunsthalle  de  Hambourg 
(n"  41),  MM.  G.  GelTroy,  Jacassi,  Kleine,  Rondeau.  C.  Smith. 


VENTES  :  G.  Poche  t  (lyos),  3  élats  ou  essais,  78  fr.  ;  L.  Du  mont  (i  908),  50  fr.  ;  Marx  (  ig  i  j),  1 30  fr.  ; 

(A.  Beurdeley  ([921),  210  fr.;Bullier  {24  février  1923),  états  des  couleurs  et  épreuve  délîiii- 
tivc,  800  fr,;  Anonyme  (26  février  1923),  avec  croquis  en  marge,  é^o  fr. 


Cette  pièce  a  été  reprtuluiie  dans  L'Estampe  et  l'Affiche  (1892),  puis  dans  le  Raffaëlli ,  d"A rs,  Alexandre. 

Cuivres  àctrnits. 


19-20.  - 


ETUDES  POUR  THE  OLD  LADY'S  GARDEN 

(LE  JARDIN  DE  LA  VIEILLE  FILLe) 
(L.  cuivre  200  miUim.  H.  071) 


1"      État.    Celui  reproduit.  État  tiré  ii  3  ou  4  épreuves. 

2-      -       De  fortes  tailles  i.  la  pointe  séclie  entourent  hi  léle  de  la  vieille  liUc;  avec  un  lonil  au  pointillé; 

le  prolil  d'homme  à  gauche  est  effacé.  Sur  l'unique  épreuve  que  nous  avons  rencontrée  de 
cet  état,  l'artiste  avait  écrit  an  crayon  :  -  Admirable procidi  -  le  trait  à  la  pointe  sèche  puis 
j  une  planche  bleu  de  prusse,  une  sienne  n"-  et  une  laque  carminée,  gravées  a  la  pointe 
«  sèche  au  pointillé  et  papier  énieri  comme  ciel  de  la  route  aux  grands  arbres,  i 


(H.  cuivre  158  niillim.  L.  116) 


21.  —  LES  INVALIDES 

(L.  cuivre  196  n;illi:n.  II.  i^^) 


/  '  r.tjl. 


Htat. 


.'\v.iiil  de  nonihieu.v  travaux,  .\vant  la  bonne  et  le  chien,  au  i"  plan,  à  .Iroile.  Les  deux  soldats 
n'ont  ni  ceinturons,  ni  pompons,  ni  galons.  Fort  rare.  L'Etat  reproduit.  Collection  de 
M.  Euo-.  Descaves. 


—  Une  bonne,  tenant  un  chien  en  laisse,  est  esquissée  au  i"  plan,  à  droite:  les  soldais  ont  des 

ceinturons,  mais  avant  de  nombreux  travaux.  De  toute  rareté.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves 

—  Trois  des  personnages  qu'on  aperçoit  sur  le  fond  sont  ombrés,  alors  qu'ils  se  détachaient  presque 

en  blanc  dans  l'élat  précédent.  De  toute  rareté.  Collection  de  .M.  Eug.  Descaves. 

—  Avec  quelques  nouveaux  travaux  sur  les  deux  soldats  qui  sont  toujours  sa.is  pompons,  mais 

ont  des  galons  rouges,  et  sur  l'invalide  qu'on  aperçoit  au  second  plan,  à  gauche,  mais  avant  un 
certain  nombre  d'autres  changements.  De  toute  rareté.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 

—  La  bonne,  tenant  un  chien  en  laisse,  a  so.i  corsage  orné,  et  son  visage,  ses  bras,  son  bonnet  et 

ses  chaussures  sont  tout  à  fait  précisés;  de  nombreux  ti-avaux  sont  ajoutés  dans  les  arbres;  les 
deux  soldats  ont  des  pompons;  quelques-unes  des  minuscules  figures  du  fond  ont  été  modi- 
fiées, ainsi  que  le  chien,  etc.  État  tiré  à  100  épreuves,  sur  papier  du  Japon,  en  5  couleurs 
numeroU-es  et  signées.  Collections  de  Miss  E.  Bullet,  MM.  Dorville,  Guillemot,  Hamilton' 
H.  Magnier,  Henri  Nocq,  D'Norero,  Rondeau,  A.  Schoeller,  de  Villeneuve. 


VENTES  :  P.  B.  (P.  Blondeau,  1907),  52  fr.;  Anonyme  (  =  0  mars  190S),  4=  fr.  ;  Anonvme  (2- nnn,  ,9,4); 

110  fr.  ;V.  van  Gogh  (Amsterdam,  1915)  n"  92,  20  florins;  AU.  Beurdelev  (igjij.n"  15,  110  fr.; 
-Anonyme  (26  février  1923),  150  fr. 


Cuivres  détruits. 


22,  —  LE  GRAND-PÈRE 

(H.  L-iiivie  47t  millim-  I--  3'»') 


(,S,5)  r  Elal. 


E,,.      ^v...  de  „o,„b,eu.c.  ...illes  verticales  ou  légéren,e,.t  obliques  da„s  les  herbes  e.  sur  le  che.u.n 
■  „  droKe,  avaut  quelques  travaux  entre  le  graud-pere  et  la  fillette,  ete.  Très  rare. 
_      Avec  de  nombreuses  tailles  verticales  ou  légeretnen,  obliques  à  la  po.nte,  ajoutées  dans  les 

herbes  du  talus  à  droite  et  sur  le  chemin. 
_      Avec  des  retouches  sur  le  visage  du  grand-pere  et  de  lenfant.  De  fortes  tailles  qui  nrc^elaien. 

H,  1.  niletleont  été  elTacées  et  remplacées  par  des  tailles  1res  légères  a  la  potnte  se.he. 
c  U  d^l"-^é  dans  ,es  de^x  états ';récéde„ts,  par  un  double  contour,  ne  I  es, 

n  s  qu  P  r  ,n  seul.  L'É.a,  reproduit.  État  tiré  i.  quelques  épreuves  dV.5,„,  pu,s  a  ,oo  épreuves 
i:!;;.- ::es^,;  ;™is  eomeurs,  .1  papier  du  Japon,  nu.n.roU.s  e,  si„..cs.  Cab.net  des  hstan.pes, 
Budapest,  MM.  G.  GelTroy,  Rondeau,  A.  bchocller. 


L;i  peinture  du  Grand-Père  appartient  li  ^l .  Paul  G;illimard. 


J.-1-.  lUiiÏjelli  ;i  irravé  une  -^econJe  l'oi^  cette  ijoniposilion,  m:iii  d.iiis  une  djnensioti  m  inJre;  celle 
réplique  a  été  publiée  en  kjo^,  s  iUi  u;i  au:re  titre  :  lui  Promenade  (,nir  le  n'  --,9  de  no:re 
catalogue). 


«  J'expose  ici  —  écrivait  J.  F.  RalTaelli,  en  tcle  de  la  nomenclature  duiie  dizaine  de  ses  e-^tanipes 
15  mai-8  juin  18)4  —  onze  eaux-fortes  U)  ei  pointes  séclies  imprimées  en  couk-urs.  Elles  sent  pour  Lt 
plupart  imprimées  à  l'aide  de  cinq  planches  de  cuivre  gravées.  Tnc  pl:incl:e  iniprln^e  tous  les  hleu-=, 
une  autre  le-^  rou^t^es.  une  troisième  les  jaures.  enlin  les  deux  auirc^;,  des  i:,ccords,  et  le  dessin  m.ir.. 


(i)  Parmi  lesquelles  le  Graiid-Pcre. 


Cuivres  iictruits. 


24.  —  LE  MARCHAND  D'HABITS 

(H.  1 37  millini.  L.  086) 


(■895) 


Cette  pièce  a  été  publiée  dans  la  Vie  artistique,  par  G.  Geffroy.  4"  série,  Paris,  Dcntu,  189^.  Les 
exemplaires  sur  papier  du  Japon  renferuieut  deux  épreuves  (une  tirée  en  noir,  la  seconde  en  vert). 


25.  —  RAFFAËLLI,  par  LUI-MÊME 

(L.  cuivre  250  millini.  H.  133) 


(vers  1895) 


Pointe  sèche  tirée  u  quelques  épreuves  seulement. 


Cuivre  détruit. 


26,  —  LE  PETIT  IJÉJHUNER 

(li.  cuivre  4-0  [iiiUini.  L.  Q  1  y) 


(1S95)  2'  Ètjt. 


Etat.  Avant  un  grand  no.iibre  de  tailles  perpendiculaires  ou  légèrement  obliques  sur  le  tablier  de  I 
soubrette,  sur  la  tenture,  sur  le  chien,  etc.  La  tenture  est  imparfaitement  délimitée.  Tr«  rare 
—  Avec  un  grand  nombre  de  tailles  perpendiculaires  et  obliques  sur  le  tablier  de  la  soubrette 
avec  l'addition  de  petits  traits  obliques  sous  l'arcade  sourciliére.  La  tenture  à  droite  est  déli 
mitée  par  de  forts  contours,  etc.  L'État  reproduit.  État  tiré  à  a  ou  3  épreuves  d'essai,  puis  ; 
37  exemplaires  en  ;  couleurs  sur  papier  du  Japon,  numcroties  et  sigm-cs.  Collection  d 
MM.  Corbière,  A.  Schoeller. 


VENTE  :  Roger  Mar.v  (1914),  n-  25,  16  fr. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Haffaèlli,  par  Arsène  Ale.tand 


Cuivres  détruits. 


27.  —  LA  JEUNE  FILLE  AU  GÉRANIUM 

(H.  440  millim.  L.  391) 


(1896)  i'  Et.it. 

État.    Au  trait.  Avant  de  nombreux  travaux,  notamment  ava„t  le  paysage.  Fort  rare. 

Avec  le  paysage  ciu  fond  et  avec  divers  travaux,  notamment  sur  la  chevelure  de  la  jeune  I 
L'État  reproduit. 


N.-B.  -  Les  épreuves  d'état  de  cette  pièce  sont  presque  toutes  retouchées  à  la  sanguine  ou  aux 


crayons  de  couleurs. 


Cuivrd  détruit. 


31.  -  LE  TERRASSIER  A  LA  DÉCHARGE 

(H.  eiiv.  270  millim.  L.  210) 


tftr\' vin  '^^  -^"-'^N 


(Vers  1897) 


r.'é  exposée  en  .»,8  e,  en  .90,,  e.  qui  apparfent,  crcyons-nous,  a  H  C. 


„n..  neilUure  de  l'artiste  reproduite  dans  Jean-François 
Cette  estampe  traduit,  en  setis  inverse,  une  peinture  de  l  a  P 

Raftaëlli,  d'Ars.  Alexandre. 


32.  —  PLACE  DE  LA  TRINITÉ,  grande  planche 

(H.  cuivre  547  milliiii.  L.  477) 


(Vers  1898) 


Nous  ne  connaissons  que  deux  épreuves  de  cette  pièce,  demeurée  inédite. 


33.  —  PLACE  DE  LA  TRINITÉ,  petite  planche 

(H.  cuivre  235  niillim.  !..  151;) 

 — -  -  ^  ^ 


(Vers  1898)  5'  Etat. 


1"  Etat.  Avant  la  femme  et  le  chien  au  i"  plan  à  gauche,  avant  le  personnage  entre  la  voiture  des 
quatre  saisons  et  le  second  bec  de  gaz,  avant  le  ciel  et  avant  que  de  nombreux  feuillages  et 
branchages  aient  été  ajoutés  aux  arbres.  De  toute  rareté,  sinon  unique.  Collection  de  M.  Eug. 
Descaves. 

3"  —  Encore  avant  la  femme  il  gauche  de  profil,  près  de  la  voiture  des  quatre  saisons,  niais  avec  les 
autres  additions.  Fort  rare.  Collection  de  M.  G.  Teyssier. 

3*  —  Avec  la  femme,  à  gauche,  près  de  la  petite  voiture.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves 
d'ess.ii,  puis  à  35  épreuves,  imprimées  en  eouleurs,  signées.  Collection  de  M.  le  D' Norero 
(n»  10). 


VENTES  ;  L.L.  (1903),  37  fr.  ;  Anonyme  (4  juin  1910).  3*  état,  40  fr. 


Cuivrts  déiruiis. 


34.  —  LA  PLACE  DE  LA  MADELEINE 

(L.  cuivre  236  millini.  H.  157) 


(1898)  EM. 

I"  Etat.     Le  motif  central  est  .seul  indiqué.  Fort  rare.  État  reproduit. 

j.  -  La  composition  est  complétée,  mais  avant  quelques  travaux  autour  des  arbres  les  plus  rappro- 
chés de  la  gauche,  ains,  que  sur  plusieurs  autres  points  de  la  planche  ;  également  avant  un 
homme  en  noir  sur  la  chaussée,  entre  un  arbre  bordant  le  trottoir  vers  la  droite  et  une  femme. 
Très  rare.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 

Quelques  travaux  sont  rajoutés  ;  avec  un  homme  en  noir  ajouté  sur  la  chaussée  vers  le  fond  à 
droite,  entre  un  arbre  bordant  le  trottoir  et  une  femme  ;  mais  avant  l'addition  d'une  trentaine 
de  tailles  perpendiculaires  autour  du  dernier  arbre  de  gauche,  dont  le  cercle  est  à  peine 
délimité.  Aussi  avant  l'addition  de  branchages  aux  arbres.  Très  rare.  Collection  de 
M.  H.-E.  Delacroix. 

Avec  l'addition  d'une  trentaine  de  tailles  perpendiculaires  autour  du  dernier  arbre  de  gauche 
dont  le  cercle  est  mieux  délimité,  mais  avant  de  nombreuses  reprises  pour  accentuer  l'effet. 
Fort  rare. 

La  planche  est  reprise  sur  divers  points  pour  accentuer  l'effet  général.  L'homme  en  no.r  sur  la 
chaussée  est  efïacé.  Les  silhouettes  de  la  femme  et  de  l'enfant  au  i"  plan  sur  la  chaussée  sont 
différentes.  Fort  rare. 

L'homme  en  noir  sur  la  chaussée,  verj  le  fond  à  droite,  est  regravé.  Le  personnage  devant  la 
vespasienne  ii  gauche  est  agrandi.  Quelques  autres  silhouettes  sont  mieux  définies.  Etat  défini- 
tif tiré  à  105  épreuves,  imprimées  en  4  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées. 
État  reproduit.  Bibliothèque  de  l'Université,  Paris.  Cabinet  des  Estampes,  Budapest, 
MM.  A.  Astre,  Eug.  Descaves,  P.  Gaydet,  Paul  Grandvarlet,  Geo  Grignard,  Sevraiii, 
A.  Schoeller,  G.  Teyssier. 


3'  — 


4"  — 


6'  — 


35.  —  LA  PROMENADE  DU  DIMANCHE 

(L.  cuivre  169  niilHiii.  H.  133) 


(1898)  /"  Etat. 


Etat.    Avant  d'assez  nombreux  travaux  dans  le  cïel,  sur  l'eau,  le  terrain,  etc.  L'État  reproduit.  Très 
rare. 

2>    Avec  de  nombreux  travaux  ajoutés  dans  le  ciel,  sur  l'eau  et  le  terrain  ;  également  avec  l'addition 

de  travaux  à  la  pointe  sur  la  robe  de  la  femme  ;  la  main  gauche  de  l'homme  est  retouchée. 
Rare.  (Quelques  épreuves  avec  la  njention  ;  Rpr.  d'état.  Jf.  Raffai-îli.  Collection  de 
M.  A.  Schoeller. 

j«    De  nombreuses  tailles  obliques  sont  ajoutées  sur  la  robe  de  la  femme.  Etat  délinitif  tiré  à 

quelques  épreuves  d'essai,  30  épreuves  imprimées  en  couleurs,  numérotées  e\.  signées .  Cabinet 
des  Estampes,  Budapest,  MM.  Eug.  Descaves,  L.  Leirens  (Gand),  D''  Norero. 


VENTES  :  Anonyme  {23  mars  1900),  123  fr.;  G.  Pochet  (1902),  106  fr.  ;  Anonyme  (20  mars  1908),  53  fr.  ; 
Anonyme  (20  juin  1921),  130  fr. 


Cette  pièce  u  été  reproduite  dans  Jean-François  RafTatlIi,  par  A.  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


36.  —  LES  DEUX  AMIS,  petite  planche 

(H.  cuivre  0,89  millim.  L.  0,58) 


37.  —  LES  DEUX  AMIS,  grande  planche 

(H.  cuivre  470  millim.  L.  21S) 


(1898). 

Etat  t..  .  ,ueW.es  .preuve,  .V..,  puis  à  „  ^P^^-  ^^rDelir  A  "ch::.!:^'" 
Japon,  numiroticse,  signées.  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  MM.  Eug.  Descaves,  A. 

VENTES  :  Anonyme  (.7  mars  „  ■  4). -s  le  tùre  :  V.Ut.r,  .ss,s  et  son  90  (r,;  Roger  Marx  (,,.4), 

n"  68,  90  fr.i  Anonyme  (8  avril  1919),  38  fr. 

Cette  p.ece  reproduite  dans  Je.n-Franço'.s  R.MI.i,  par  Arsène  Alexandre,  a  figuré  a  .'Exposition 
Universelle  de  1900.    ^^^.^^^^^  détruits. 


38.  —  L'HOMME  ET  SON  CHIEN 

(H.  cuivre  339  millim.  L.  114) 


{1898)  /"  Et.ii 


l"  Etat.  Avant  un  grand  nombre  de  travaux  sur  le  pantalon  du  chemineau.  Une  épreuve  tirât:  en  couleurs 
sur  japon.  Etat  reproduit. 

2'  —  Avec  des  travaux  supplémentaii-es  sur  le  pantalon  du  chemineau.  Les  contours  du  personnage 
sont  atténués.  Etat  tiré  en  noir  a\  ec  quelques  lég^ers  rehauts.  État  reproduit.  Trois  épreuves 
connues. 


Cette  rarissime  pièce,  dont  nous  ne  connaissons  que  4  épreuves  (l'une  d'elles  appartient  à  M.  Eug. 
Hescavcs).  a   été  reproduite  dans  Jean-François  RafFaëlli,  peintre,  graveur  et  sculpteur,    par  A.  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


39.  —  SUR  LE  CHEMIN 

(L.  cuivre  388  millim.  H.  299) 


I"  Etat.  Avant  divers  travaux,  notamment  avant  les  brancards  d'une  brouette  au  i"plan,  à  droite.  Avant 
le  nœud  au  bonnet  de  la  femme,  etc.  Fort  rare. 

2»  —  Avec  les  brancards  de  la  brouette,  mais  encore  avant  le  nœud  derrière  le  bonnet  de  la  lemme 
et  avant  les  indications  dans  le  ciel,  au-dessus  de  sa  téte.  Fort  rare. 

y  —  Le  contour  gauche  de  l'arbre  devant  la  palissade  est  élargi  et  renforcé  dans  le  haut;  mais  avant 
l'indication  d'un  nœud  au  même  endroit.  Encore  avant  les  indications  dans  le  ciel,  au-dessus 
de  la  téte  de  la  femme.  Fort  rare. 

^«    Le  bonnet  de  la  femme  est  complété  dans  le  bas  par  un  nœud.  L'arbre  devant  la  palissade  est 

encore  élargi  dans  le  haut  par  un  nœud.  Avec  les  indications  dans  le  ciel,  au-dessus  de  la  téte 
de  la  femme.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  à  50  exemplaires  en  3  tons,  sur  hollande. 
L'État  reproduit.  Collections  de  MM.  Baude  de  Marcelay,  L.  Colinet,  A.  Schoeller,  Tubœuf. 


VENTES  :  Anonyme  {20  mars  1908),  30  fr.  ;  V.  van  Gogh  (Amsterdam,  1912),  n"  41,  42  tiorins,  et  1915, 
n"  I,  30  florins  ;  Roger  Marx  (1914),      35,  20  fr. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  RafFaëlli,  peintre,  graveur  et  sculpteur,  par  Ar5cne 
Alexandre,  1909. 

Cuivre  détruit. 


40.       A  GENNEVILLIERS 

(L.  234  inilliiii.  H.  15O) 


■    Etat.    Avant  le  cheraiiieau,  avant  la  barrière,  etc.  ;  le  fond  seul  est  gravé.  Fort  rare. 

~  chemineau  gravé  au       plan,  et  dont  les  pieds  ne  sont  pas  indiqués;  une  barrière  un 

arbre  et  deux  poules  sont  ajoutés,  mais  encore  avant  quelques  travau.-.  dans  le  ciel  etc  (où 
1  on  ne  voit  qu'un  gros  nuage).  Très  rare.  ' 

y     -      Les  jambes  du  chemineau  sont  complétées  ;  sa  besace  qui  était  en  partie  blanche  est  complète- 
ment ombrée;  avec  des  travaux  supplémentaires  dans  l'eau,  le  ciel,  les  masses  d'arbres  etc 
L  E,.,  reproduit   Etat  tiré  à  6.  épreuves,  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  signées 
et  numérotées.  Cabinet  des  Estampes.  Budapest,  MM.  Ach.  Astre,  D'  Norero  (épr  de  A  Tri 
caud),  A.  Schoeller,  J.  Vallet.  \  F  •  "e  /i. 


VENTES  :  Anonyme  (.7  février  191,),  4,  fr.;  Anonyme  (=7  mars  .9,4),  état.  ,30  fr. 


Cuivres  détruits. 


41.  —  L'ARBRE  JAUNE,  i'"  planch 

(H.  environ  290  millini.  L.  iio) 


(1898). 


Fort  rare. 

Collection  de  M.  Eug.  Descaves,  épreuve  tirée  en  3 


42.  —  I;ARBRE  Jaune,  2'  planche 

(H.  cuivre  3^1   millim.  L.  2^0) 


'  Etal.  Indication  au  trait  de  pointe  sichc,  avant  le  fond,  et  avec  le  feuillage  obtenu  au  moven  d'une 
planclie  de  jaune.  Le  coude  gauche  du  vèlcmenl  du  chemineau  est  r.ipiécé.  Fort  rare  Col- 
lection de  M.  Eug.  Descaves. 

-  Avec  le  fond  gravé,  mais  avant  quelques  nouvelles  tailles  horizontales  ondulantes,  entre  la 

barrière  et  le  cheiuiiieau.  Fort  rare. 

-  Quelques  tailles  horizontales  ondulantes  sont  ajoutées  devant  la  barrière,  un  peu  à  Farrière  du 

chemineau,  mais  avant  quelques  fortes  reprises  à  la  pointe  sèche.  Rare.  L'État  reproduit. 

-  Avec  de  fortes  reprises  à  la  pointe  sèche  sur  le  tronc  d'arbre,  la  barrière  et  le  chemineau.  Etat 

définitif  tire  i  so  épreuves  imprimées  m  cinq  couleurs,  numérotées  et  signées. 


VENTES  :  V.  van  Gogh  (Amsterdam,  ,,13),  n»  35,  32  florins;  Anonyme  (S  avril  19,9),  „  fr.  ;  Anonvme 
(février  19=3).  205  fr. 


Cuivres  dètruiis. 


43.  —  LA  PETITE  RUE 

(H.  cuivre  ^90  millim.  L.  365) 


,•'  Etat.     Avant  de  nombreux  travaux.  L'État  reproduit.  Tris  rare. 
2"     _      Terminé.  .\vec  un  petit  chat  noir.  Très  rare. 

-      Le  chat  noir  a  été  effacé.  L'É,..  reproduit.  Tiré  à  50  épreuves,  ùufirimres  en  couleurs,  numéro- 
tées et  signées  (y  compris  les  quelques  exemplaires  oi.  figure  le  chat  noir). 


Bibliothèque  publique  de  New-York  (n"  ,,).  MM.  G.  Charbonneaux,  Eug.  Descaves,  O.  Tripette, 
J.Vallet.   


44.  —  AU  BORD  DE  L'EAU,  i"  planche 

(H.  environ  280  millim.  L.  220) 


Fort  rare. 


Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 


45.  —  AU  BORD  DE  L'EAU,  2'  planche 

(H.  cuivre  290  miilim.  L.  225) 


I'^  Et; 


^'     ^  angles  du  cuivre  sont  encore  aigus,  mais  le  terrain  au  second  pian  est  ombré.  Très  rare. 

3'  —  Les  angles  du  cuivre  sojit  arrondis.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  60  épreuves  en  4  couleurs  sur 
papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  Bibliothèque  publique  de  New- York,  Cabinet  des 
Estampes,  Budapest,  Graphischen  Saminlung,  Munich,  MM.  Achille  Astre,  G.  GelTrov, 
D'  Norero. 


VENTES  :  G,   Pochct  (1902),  n«  iS|,  100  fr.  ;  A.  Barrion  (  .904),  41  I,.;  Anonyme,  7-8  février  1922, 
3*  état,   t  yO  fr. 

Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  le  catalogue  de  l'H.vposilion  J.-F.  Raflaelli,  organisée  à  \\\rl  iwu- 
ve.ui  (nov.-déc.  iSqb).  puis  dans  L'Estanipe  et  l'Affiche,  année  iS^yS,  p.  2J9. 


Cuivres  détruits. 


46.  -  LA  FEMME  AU  TUB 

(H.  cuivre  =sS  miUim,  L.  209) 


Avant  de  nombreux  travaux  sur  diverses  parties  de  la  planche.  Celui  reproduit.  Fort  rare. 

Avec  diverses  additions  sur  la  chevelure,  la  figure  et  le  corps  de  la  femme,  ainsi  que  sur  le 
paravent,  la  serviette,  le  tub,  etc.  État  définitif  tiré  à  quelques  essais,  puis  à  50  épreuves  en 
3  couleurs  sur  papier  du  Japon,  „um,roU'^s  et  signées.  Collections  de  MM.  Eug.  Descaves, 
J.  Vallet. 


Cuivre  détruit. 


47.  —  LA  LETTRE 

(H.  cuivre  413  millîm.  L.  312) 


Au  trait.  État  reproduit.  ForI  rare,  sinon  unique. 

Avec  l'addition  de  nouveaux  travaux  sur  diverses  parties  de  la  planche,  mais  avant  de  nonihn 
modelés  ;  il  y  a  moins  de  fleurs  sur  le  parquet  à  gauche,  ainsi  que  sur  les  genoux  de  la  jei 
femme,  dont  les  yeux  sont  à  peine  indiqués.  Avant  l'indication  d'un  parquet,  etc.  Fort  ra 
sinon  unique. 


5'  Etat.    De  nomhreux  travaux  a  la  pointe  sèche  sont  encore  ajoutés  sur  diverses  parties  de  la  planche  ; 

avec  une  ombre  portée  derrière  le  fauteuil,  qui  n'existait  pas  dans  l'état  précédent,  et  avec  une 
autre  ombre  portée  formée  de  traits  entrecroisés  partant  du  pied  de  la  jeune  femme  jusqu'à  la 
hauteur  de  ses  genoux.  Avec  indication  d'un  parquet,  etc.  La  lettre  est  entourée  d'un  double 
contour,  mais  non  bordée  de  noir.  Fort  rare.  Collection  de  M.  Léonce  .Manger. 

4'  -  La  plupart  des  travaux  de  valeur  égale  de  l'état  qui  précède  sont  en  partie  atténués  dans  celui- 
ci  ;  les  yeux  de  la  jeune  femme  sont  retouchés  et  mieux  dessinés;  la  lettre  est  entourée  d'une 
bordure'  en  noir.  État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'ess.ii,  puis  .a  40  épreuves, 
imprimées  en  quatre  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  Bibliothèque 
publique  de  New-York. 


■VENTE  :  Oct.  Uzanne  (1908),  23  fr. 


Cuivres  détruits. 


48.  —  Ai;  SAUT  DU  LIT 

H.  cui\re  2qi  niilliin.  L.  241) 


(1898)  2-  /{/Jl. 

at.    Avant  divers  travaux.  Le  drap  du  lit,  h  gauche,  est  à  peiue  indique  ;  la  femme  a  des  panloulles 
aux  pied.';,  les  angles  du  cuivre  sont  aigus.  Fort  rare. 

-  Le  drap  du  lit  à  gauche  est  couvert  de  travaux  et  de  nouvelles  tailles  verticales  sont  aioutées 

dans  le  fond.  La  femme  a  les  pieds  nus  et  des  bottines  sont  aioutées  vers  le  bas  h  oauche 
contre  le  jupon  à  terre.  Les  angles  du  cuivre  sont  arrondis.  L'État  reproduit. 

-  Avec  de  nouveaux  travaux  sur  le  jupon  a  terre,  avec  des  Heurs  sur  la  jupe  de  la  femme   sur  le 

parquet,  le  n,ur,  etc.  Etat  ùri  à  quelques  ,ss.,;s,  puis  i  00  épreuves  en  cinq  couleurs  sur 
papier  du  Japon,  sigiu-,-s  et  H luiuTOl,;-s . 


VENTES  :  G.  Pochet  (,,0=),  avec  le  litre  :  U  ModhU:  „'  ,4,  45  fr.  ;  L.  L.  (,,03),  40  fr.  ;  V.  van  Gogh 
1912,  11°      4s  tloriiis.  ' 

Cette  estantpe  a  ligure  a  n^fasiflo»  Je  L,  Femme  -  Vllnlant  (Galerie  Ch.  Brunner,  =  sous  le 
titre  :  Le  Nouveau  chapeau. 

Cuivres  détruits. 


49.  -  A  SA  TOILETTE 

(H.  cuivre  320  millini.  L.  230) 


(.898)  1"  Eut. 


Etat.    Avant  divers  travaux.  Les  augles  du  cuivre  sont  aigus.  L'État  reproduit.  Fort  rare. 

^  Avec  l'addition  de  tailles  verticales  sur  le  panneau  du  mur,  à  droite;  avec  quelques  travaux 
horizontaux  ajoutés  à  l'intérieur  de  la  cuvette,  sur  le  parquet,  à  droite,  etc.  Les  angles  du 
cuivre  sont  arrondis.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  avec  la  mention  :  kUt  J.J.  F.,ffaell:,pms 
a  50  épreuves  en  4  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  B.bltotheque 
publique  de  New-York,  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  M.  A.  Schoeller. 


VENTES  :  L.  L»»»  (1903),  3.)  fr.  ;  Anonyme  (20  mars  u)o8),  =^  fr.  ;  Anonyme  (30  avril  1921),  9. 
AU.  Beurdeley  (1921),  105  fr.  ;  Anonyme  (26  février  1923).  H)0  fr. 

Cuivres  détruits. 


50.  —  L'ACTRICE  EN  VOYAGE 

(H.  cuivre  4îr  millim,  L.  30Q) 


(iS.jS)  2-  /il.il. 


1"  Etat.    .\u  trait  de  pointe  sèche.  Les  contours  seuls  indiqués.  Fort  rare. 

2-  —      La  planche  est  reprise  à  la  pointe  et  de  nombreux  travaux  sont  ajoutés  sur  la  robe,  le  corset,  la 

malle,  le  chapeau,  etc.  Rare.  L'État  reproduit,  ' 

3-  —      Avec  l'addition  d'une  quarantaine  de  tailles  obliques,  au  f'plan,  sur  le  parquet,  et  quelques 

contre-tailles  sur  le  dossier  de  la  chaise.  Etat  définitif  tiré  quelques  essais,  puis  à  60  épreuves 
en  5  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 

VENTES  :  G.  Pochel  (1902),  60  fr.  ;  V.  van  Gogh,  Amsterdam  1912,  n"  15,  60  florins. 

Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  RafîaSlli,  par  Arsène  .\lexandre. 

Cintres  Jclruiîs. 


Si.  —  L'ACTRICE  EN  SCÈNE 

(H.  cuivre  324  milliin.  L.  253) 


Eut.  Avec  une  troisième  llcur  sur  la  robe  de  l'.ictrice,  à  portée  de  s.i  main,  avant  quelques  nouveaux 
travaux  dans  le  fond  vers  le  bas  à  droite,  et  avant  divers  travaux  sur  le  collet,  la  ceinture  et  la 
robe.  Fort  rare.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 

—  Avec  les  additions  signalées  ci-dessus;  la  lleur  prés  de  la  main  de  l'actrice  est  effacée.  L'État 
reproduit.  Graphischen  Sammlung,  Municli,  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  Bibliothèque 
publique  de  New-York,  MM.  Ach.  Astre,  J.  Toussaint. 


VENTES  :  G.  Pochef  ,r  51,  ho  fr.;  L.  L***  (1905),       {r.  ;  Oct.  Uzanne  (190S),  26  fr.  ;  V.  van 

Gogh  (191^),  11"  II),  31  lloi-iiis  ;  Anonyme  (5  décembre  IU19),  4^  fr. 


Cette  pièce,  tirée  à  quelques  ëpieuves  </>.!.<.,/,  puis  à  60  épreuves  en  cinq  couleurs,  sur  papier  du 
Japon,  numérotées  et  signées  (une  numérotée  par  erreur  :  8i  —  fai  signé  une  épr.  n'  8S  quand  j'en 
f, lisais  tirer  100  cette  épreuve  sera  le  «•  60  —  note  du  carnet  de  l'artiste),  a  figuré  à  l'Exposition  Univer- 
selle de  1900,  puis  a  été  reproduite  dans  le  catalogue  de  l'Exposition  J.-F.  Raffaëlli  organisée  i  Y  Art 
nouveau  (nov.-déc.  189S),  et  dans  Je»ti-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


52.  —  ŒILLETS  (ÉVENTAIL  AUX) 

(L.  cuivre  482  niillini.  H.  25S) 


(1898)  5"  Etiil. 


,"  Etal.  Avant  quelques  travaux.  Le  cuivre  est  de  forme  rectangllLiire.  En  cet  itat,  le  cuivre  mesure 
268  millim.  de  H.  au  lieu  de  258  dans  les  états  suivants.  Avec  la  signature  ^r.uct. 

_      Avec  de  nouveaux  travaux  a  la  pointe  sëche  sur  la  plupart  des  fleurs.  Le  enivre  est  ramené  à 
une  forme  cintrée  (ou  forme  d'éventail).  Très  rare.  La  signature  gnn-ce  est  effacée. 

3-  -  Avec  quelques  nouveaux  travaux  sur  les  deux  grandes  fleurs  du  milieu,  dont  les  contours  sont 
mieux  délimités  et  un  peu  agrandis.  L'Ét.t  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  dess.n, 
puis  a  J5  exemplaires  imprimés  en  trois  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotes  et  signes. 
Collections  de  MM.  Eug.  Descaves,  A.  Schoeller,  G.  Teyssier. 


VENTE  :  Van  Gogh  (Amsterdam,  1912),  état,  40  florins. 


L'Éventail  aux  oeillets  a  été  reproduit  dans  Je.n-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivre  détruit. 


53.  —  L'ATTENTE 

(H.  cuivre  472  milliiii.  L.  216) 


Nous  ne  connaissons  qu'une  épreuve  de  cette  pointe  sèche,  —  dénommée  aussi  U  Femme  assise, 
tirée  sur  pupier  d\i  japon,  signée  manuscrîtemenl  et  légèrement  rehaussée. 


55.  —  LE  BONHOMME  VENANT  DE  PEINDRE  SA  BARRIÈRE 

(H.  230  millim.  L.  177) 


(1904) 


Cette  pièce,  qui  reproduit  Tune  de  ses  œuvres  peintes,  s  été  tirée  à  plusieurs  épreuves  d'essai,  soit 
de  la  planche  noire  seule,  soit  avec  les  planches  de  couleurs,  puis  à  100  épreuves  sur  papier  du  Japon, 
imprimées  en  3  couleurs,  iiiDuérotces  e\.  signées.  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  MM.  Eu^.  Descaves 
Lusson,  A,  Schoeller. 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914),  n"  23,  40  fr. 


Le  Bonhomme  venant  de  peindre  sa  barrière  a  été  reproduit  dans  Jean-François  Raffaclli,  par  Arsène 
Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


56.  —  LA  RACCOMMODEUSE  DE  PANIERS 

(H.         millim.  L.  078) 


iiiT 


leclions  de  MM.  Eug.  Descaves,  L.  Lcirens  (Gand),  D'  Norero  (épreuve  de 


VENTE  :  Roger  .Mar.v  (1814),  2  épreuves,  16  Ir. 


La  Raccommodeuse  de  paniers  a  été  rep.oduite  sur  la  couverture  du  catalogue  des  Nouvelles  gn 
couleurs,  de  J.-F.  Ralïaelli,  exposées  chez  Devambez  (25  nov.-i;  déc.  1907). 


Plunehe  détruite. 


57.  —  LE  CANTONNIER  SUR  LA  BORNE 

(H.  cuivre  278  millim.  L.  H)^) 


Etal.    .\v;int  divers  travaux  ;  les  mots  :  PARIS  4  *■  /,  sont  gravés  à  rebours.  Très  rare. 

—  Celui  reproduit.  Les  mots  :  PARIS  4  *.  ;  sont  regravés  dans  leur  sens  normal.  Quelques  légers 
feuillages  ont  été  ajoutés  à  Farbuste.  Un  arbre  a  été  ajouté  derrière  l'une  des  maisons"  de 
droite  dont  la  dimension  a  été  réduite.  Avec  de  nouveau.\  travau.x  sur  le  veston  et  le  pantalon 
du  cantonnier  et  sur  le  terrain.  Tiré  h  quelques  épreuves  A'essai,  avec  la  mention  :  Et,,t,  puis 
à  100  épreuves,  imprimcrs  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  ninnéroiies  et  signées.  .\!usée  de 
Mulhouse,  D""  Norero  (épreuve  de  A.  Tricaud}. 


Cette  planche,  connue  aussi  sous  le  titre  :  Le  Kilomètre,  a  été  reproduite  dans  Jean  François  RaffaJIIi, 
A.  Aiexaiulie,  igofj. 

Cuivres  J.'l  ruits. 


58.  —  NOTRE-DAME  DE  PARIS 

(L.  cuivre  477  millini.  H.  38S) 


Ét.t.    Avant  divers  travaux  sur  la  berge,  dans  l'eau,  sur  les  arches  du  pont,  le  feuille  des  arbres,  etc. 
Très  rare. 

_  L'État  reproduit.  L'ombre  sur  la  berge  à  gauche  est  très  renforcée;  de  nombreux  travaux  sont 
ajoutés  dans  le  feuillé  des  arbres;  d'autres  travaux  ont  été  ajoutés  dans  l'eau,  etc.  Les  ta.Ues 
du  f'plan  ont  été  atténuées.  État  définitif  tiré  à  quelques  épreuves  à'essai,  puis  à  =50  épreuves 
imp.  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  Collections  de  M-  Canieron, 
MM  Eug.  Descaves,  P.  Gaydet,  P.  Grandvarlet,  Hilles,  L.  Leirens,  G.  Teyssier. 


VENTES  :  Roger  Mant  (.914),       84,  60  fr.  ;  Anonyme  (9  mars  .9.8),  n" '39,  65  fr.;  Anonyme  :(6  juil- 
let 1920),  n°  39,  100  fr. 

Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaêlli,'par  A.  Alexandre,  1909. 


Cuivres  détruits. 


59.  —  EN  PROMENADE,  petite  planche. 

(H.  14Q  millim.  L.  122) 


(lyo;)  2--  Ltat. 


1"  Etat.  Avant  quelques  légers  travaux;  les  contours  et  le  modelé  des  yeux  et  de  la  bouche  de  l'homme 
sont  moins  durement  indiqués  que  dans  l'état  suivant.  Très  rare. 

2'  —  Les  yeux  et  la  bouche  de  l'Iiomine  sont  retouchés.  L'État  reproduit.  État  définitif  tiré  à  quelques 
essais,  puis  à  58  épreuves  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  ei  signées. 
Collections  de  MM.  A.  Schoeller,  J.  Toussaint. 


VENTE  :  Roger  Marx  {i9r4),  j";  fr. 


Cette  pièce  est  une  réminiscence,  en  format  plus  restreint,  du  Grand-Père  (voir  le  n°  22  de  notre 
catalogue).  • 


Cuivres  détruits. 


60.  —  A  VOTRE  SANTÉ,  LA  MÈRE  BONTEMPS! 

(H.  221  millini.  L.  19s) 


(1905)  i:t,it. 


Klat.     L'aspect  général  est  beaucoup  plus  noir;  avant  de  nombreuses  atténuations  au  grattoir.  Très 
rare.  Une  ou  deux  épreuves  en  noir,  quelques-unes  en  couleurs. 

—  L'État  reproduit.  La  plupart  des  noirs  ont  été  atténues  au  bruni-ssoir;  le  visage  de  l'homme  est 
beaucoup  plus  clair.  État  définitif  tiré  d  quelques  épreuves  d'.-Si.ti',  puis  il  25  e.vemplaires  en 
3  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotés  et  signés.  Collection  de  >L  A.  Schoeller. 


VENTES 


:  Van  de  Walle  (1910),  35  fr.  ;  Anonyme,  (27  mars  19  14),  sous  le  titre  :  Bonjour,  M.idume,  50  fr. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  RaFFaëlli,  par  A.  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


61.  -  ROUTE  DE  LA  RÉVOLTE,  A  NEUILLY 

(L,  278  millim.  H.  328) 


(1905)  2-  Et„t. 


Etat.    .A.va]it  divers  travaux  sur  plusieurs  points.  l,e  cuivre,  plus  ^^r.,«.?,  mesure  29S  millim.  de  L.  sur 
240  de  H.  Très  rare.  Collection  de  M.  L.  Mauger. 

-  Le  cuivre,  réduit,  ne  mesure  plus  que  27S  millim.  de  L.  sur  228  do  H.  Le  second  aibie  le  plus 
rapproché  de  la  droite,  à  peine  indiqué  dans  letat  précédent,  est  mainleuant  bien  visible  De 
légers  feuillages  sont  ajoutés  a  tous  les  arbres,  et  le  dos  de  l'homme  au  second  plan  à  droite, 
causant  avec  une  femme,  est  ombré.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épieuves  d'ess.„\ 
puis  a  100  e.xemplaires  en  3  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  mimcrolés  et  sigiws.  Collections 
de  .MM.  Ach.  Astre,  de  la  Cretette,  Eug.  Descaves,  G.  GelTrov,  J.-R.  Mallet,  A.  Schoeller 


VENTE:  Roger  ;.|ar.v  (1914),  n"  52,  100  fr. 


La  Route  de  la  Révolte  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Ale.xandre. 


Cuivres  dcînttts. 


62.  ^ 


LA  ROUTE  ABANDONNÉE 

(L.  19S  raillim.  H.  160) 


(1905)  2'  Etût. 


I"  Etat.    Avant  divers  travaux.  Fort  rare. 

a-  -  La  planche  est  termi.iée.  L'État  reproduit.  État  tiré  à  quelques  épreuves  d'fss.n,  puis  à  150  épreuves 
en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  signées  et  nianérotces.  Collections  de  MM.  Eug.  Descaves, 
L.  Leirens,  Gonzalès  Moreno,  D'  Norero,  A.  Schoeller,  ].  Toussaint. 


VENTES  :  Anonyme  (20  mars  190S),  état,  =3  fr.  ;  Roger  Marx  (1914),  n«  44, 


La  Routt  abandonnée  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaélli,  par  A. 


Cuivres  détruits. 


63.  — 


LE  JOUR  DU  MARCHÉ 

(L.  190  millim.  H.  149). 


(1905)  Etat.' 


État.  Avec  un  gros  grain  d'aqua-tinte  répandu  sur  toute  la  surface  de  la  planche;  avant  quelques 
nouveaux  travaux  dans  le  feuille  des  arbres  et  sur  le  terrain  du  1"  plan,  vers  la  droite.  Fort 
rare, 

2*  —  Encore  avant  les  nouveaux  travaux  dans  le  feuille  des  arbres,  etc.  ;  mais  le  j^rain  d'aqua-tinte  est 
très  fortement  atténué,  principalement  dans  le  ciel.  Très  rare. 

3^  —  Q^uelques  travaux  sont  ajoutés  à  l'extrémité  du  feuille  des  arbres,  sur  le  devant  du  terrain,  dans 
l'eau  derrière  les  broussailles  de  droite,  etc.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves 
d'essai  de  la  planche  noire  seule  et  des  couleurs,  puis  à  100  épreuves  en  couleurs,  sur  papier 
du  Japon,  numérotées  et  signées.  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  MM.  Eug,  Descaves, 
G.  Geffroy  (n°  90),  J.-R.  Mallet,  A.  Schoeller. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


VENTE  :  Roger  Marx  ([914),  n"  33.  52  fr. 


Cuivres  détruits. 


64.  —  LE  VILLAGE  SUR  LA  COLLINE 

(L.  cuivre  284  millim.  H.  208) 


ï"  État.  Celui  reproduit.  Avant  quelques  travaux  sur  le  terrain,  dans  la  mare,  sur  les  arbres,  celui  de 
droite  notamment,  etc.  Le  cuivre,  plus  grand  dans  le  bas,  mesure  216  millim.  de  H.  (au  heu 
de  20S  dans  Tétat  suivant).  Très  rare. 

2"  —  Le  cuivre,  réduit  dans  le  bas,  ne  mesure  plus  que  208  millim.  de  H.  Des  travaux  ont  été  ajoutés 
dans  l'eau  de  la  mare,  sur  le  terrain,  les  branchages  des  arbres,  etc.  La  paysanne  tient  une 
longue  baguette  a  la  main.  État  définitif  tiré  à  quelques  essais,  puis  à  100  épreuves  imprimées 
en  couleurs,  sur  papisr  du  Japon,  nuuièroiî'es  et  signées.  Collections  de  MM.  Landais,  L.  Lei- 
rens,  Gonzalès  Moreno,  A.  Schoelter,  Théveiiot. 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914)-  n°  27,  60  fr. 


Le  Village  sur  la  colline  a  été  reproduit  dans  Jean-François  Raffaëllî,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


65.  —  LE  CHEMINEAU,  i"  planche 

(L.  cuivre  163  millini.  H.  096) 


(iyc6) 

VeiTÏs  iiinn.  Très  i-;ire. 
ColUclion  '.ie  M.  Eug.  Descaves. 

66.  —  LE  CHEMINEAU,  2'  planche 

(L.  cuivre  15S  iiiillini.  H.  095) 


(1906) 

Vernis  mou.  Très  rare. 
Collection  de  M.  Eug,  Descaves. 


67.  —  LE  CHEMINEAU,  3'  planche  définitive 

(L.  cuivre  122  miUim.  H.  0,85) 


E...     Avant  la  lettre.  fE.a,  .ep.oduit.  Collections  de  MM.  Eug.  De.caves,  G,  Teyssie,-.  Eta,  tifé  , 
,,0  épreuves  „„merotée,  et  sig„érs,  dont  54        papier  du  Japon. 

Avec  la  lettre.  On  Ut  :  Galcri.  MUI  „  rue  UprlUtier.  Exposition  rétrostectivciesjrav^^^^ 
"        oriX^les  m  couleurs  de  J.-F.  RuffaMi  iu  .0  février  au  ,0  mars  (In.,UUo«)  (,,06). 


Le  Chentmcau  a  été  reproduit  dans  Jean-Fran.ols  R.ffae.ll,  par  Arsène  Alexandre,  H.  Flonry.  .,0,. 


68.  —  LA  NEIGE 

(L.  cuivre  558  niilliiii.  H.  43S) 


(i 906)  Eiat. 


r'  Etat.  Celui  reproduit.  Indication  au  vernis  mou.  Avant  de  nombreux  travaux.  Avec  deux  enfants 
auprès  de  la  mare.  Fort  rare. 

a"  —  Avec  de  nombreux  travaux  a)outés  sur  divers  points  de  la  planche;  les  deux  enfants  subsistent 
et  un  chien  est  gravé  a  côté  d'eux.  Fort  rare. 

5»  —  La  planche  a  subi  diverses  modifications.  Les  deux  enfants  et  le  chien  qu'on  voyait  au  bord  de 
la  mare  sont  enlevés,  La  maison  au  second  plan,  à  droite,  est  un  peu  agrandie;  avec  une  voi- 
ture ajoutée  vers  le  fond  ;  du  gui  est  ajouté  dans  les  arbres,  etc.  Fort  rare.  Collection  de 
-M,  Eug.  Descaves, 


4'  — 


Avec  l'addition  de  nouveaux  travaux  à  la  pointe  sèche  dans  les  deux  gfands  arbres  du  1"  plan 
et  une  cheminée  est  ajoutée  à  la  chaumière  qui  se  voit  derrière  celle  à  la  cheminée  qui  fume, 
mais  avant  l'aqua-tinte.  Très  rare. 


y  Etat.    La  planche  est  reprise  à  l'aqua-tinte  ;  le  chemin  vers  la  gauche  est  élargi  et  la  mare  est  réduite. 

Une  femme  et  un  chien  sont  ajoutés  au  i""  plan,  à  droite.  Etat  tiré  ii  quelques  épreuves 
d'essai,  puis  à  200  exemplaires  imprimés  en  couleurs,  sur  papier  de  Hollande,  iniméroics  et 
signes.  Collections  de  MM.  I.  Blumer,  Laigre,  Lecreux,  L.  Leirens,  Trousson,  Vasnier. 


VENTES  :  Roger  Marx  (1914).  70  fr.  ;  V.  van  Gogh  (1912),  2y  florins;  Anonyme  (12  mars  i()2i), 

n"  190,  100  fr.  ;  Anonyme  (3  avril  1  922),  n"  6,  135  fr,  ;  Anonyme  (7  juin  1922).  fr. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  A.  Alexandre,  Floury,  1909. 


Cuivres  détruits. 


69.  —  LES  PHTIÏS  ANES 

{L.  cuivi-e  562  niillim.  H.  449) 


(1906)  Etat. 


VENTES  : 


Celui  reproduit.  Avant  divers  travaux;  avec  quatre  poules  et  un  coq.  Fort  rare.  Collection  de 
M.  Eug.  Descaves. 

La  planche  est  amenée  à  l'effet,  par  divers  travaux,  notamment  sur  l'arbre  du  i"  plan  à  droite  et 
sur  la  palissade  ;  deux  des  quatre  poules  sont  supprimées,  mais  avant  quelques  tailles  obliques 
remontantes  sur  le  terrain  à  gauche,  devant  les  ânes.  Très  rare. 

Avec  des  travaux  obliques  à  la  pointe  sèche  devant  l'àne  le  plus  rapproché  de  la  gauche  sur  le 
terrai,,,  dans  la  partie  jaune.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  à  ojo  exemplaires 
imprimes  en  3  couleurs,  sur  papier  de  Hollande,  „„mérotés  et  signes.  Collections  dé 
MM.  G.  Charbonneaux,  P.  Gaydet,  P.  Grandvarlet,  Jouanne,  L.  Leirens,  Lusson  Mathis 
Peytel,  Schoeller. 

Anonyme  (=,  février  19,1),  ,0  fr.  ;  V.  van  Gogh  (,9,=),  30  florins;  K.  Marx  (19,4),  ,00  (r  ■ 
Anonyme  (7  juin  1922},  75  fr.  ' 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 

Cuivres  détruits. 


70.  —  LA  PLACE  DE  LA  RÉVOLTE,  petite  planche 

(L.  cuivre  121  millim.  H.  oStj) 


(Vers  1 906). 


Nous  ne  connaissons  que  trois  épreuves  de  cette  pièce;  l'une  d'elles,  rehaussée  de  couleurs,  avec  la 
mention  :  Ht,it,  appLirlient  a  iM .  l-ugeiie  Descaves. 


Cuivre  détruit. 


71.  —  LA  PLACE  DE  LA  RÉVOLTE,  grande  planche 

(L.  cuivre  56S  niillini.  H.  445) 


(1906)  y  Etat. 


i"  Etat.    Avant  divers  travaux,  notamment  avant  le  grand  arbre  du  i"  plan,  à  droite.  Fort  rare. 

2*  —  Avec  des  reprises  à  la  pointe  sèche  sur  les  personnages,  les  maisons,  les  arbres,  les  palis- 
sades, etc.  Le  coin  gauche  est  éclairci.  Encore  avant  le  grand  arbre  de  droite.  Fort  rare. 

3"     —      Avec  un  grand  arbre  ajouté  au  i"  plan,  à  droite.  L'État  reproduit.  Très  rare. 

4'     —      L'homme  roulant  un  tonneau,  à  gauche,  et  les  deu.x  fillettes  précédées  d'un  chien  sont  ellacés. 

Etat  définitif  tiré  à  300  épreuves  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  au  filigrane  de  l'artiste, 
niiinèrotèes  et  signées.  Collection  de  M.  L.  Leirens. 


VENTES  :  .Anonyme  (=7  mars  iDr4),  iîo  fr.:  Roger  Marx  (1914),  60  fr. 


Cette  pièce  a  clé  reproduite,  en  4'  état,  dans  le  catalogue  des  Nnuvdles  gravures  en  couleurs,  de 
J.-F.  RalTaélli  (Devambcz,  ai  nov.-i;  déc.  J907),  puis  dans  Jtan-François  Raffailli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


72.  -  LE  TOrr  ROUGE 

(L.  cuivre  470  milliin.  H.  388) 


(]9o6)  Etat. 


■  Etat.    Avant  un  grand  nombre  de  travaux  sur  les  arbres,  les  herbes  du  premier  plan,  etc.  Les  terrains 
ne  sont  pas  ombrés.  L'Étal  reproduit.  Fort  rare. 

—  Avec  l'addition  de  nombreux  travaux  sur  les  arbres,  puis  sur  les  terrains  qui  sont  ombrés.  Un 

chien  est  aiouté  au  second  plan,  ii  gauche.  Fort  rare. 
_      L'arbre  du  second  plan,  k  gauche,  qui  lormait  une  forte  masse,  est  elTacé,  non  sans  laisser 
quelque  trace,  mais  avant  l'indication  d'un  fond,  à  l'horizon.  Fort  rare. 

—  Avec  un  fond  vallonné  aiouté  ii  l'horizon,  tout  le  long  du  motiL  De  plus,  les  herbes  du  1"  plan, 

k  droite,  sont  plus  toulfues  et  quelques  hauts  bois  sont  appuyés  contre  le  pignon  de  la  chau- 
mière. Etat  définitif  tiré  k  quelques  épreuves  cfess,,!,  puis  k  150  exemplaires  en  couleurs,  sur 
hollande,  numérotés  et  signés.  Collection  de  iMM.  L.  Leirens,  J.  Toussaint. 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914),  n°  7S  =9 

Le  Toit  rouge  a  été  reproduit  dans  Jean-François  Ralïaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivres  détruits. 


73.  —  LORAGE 

(L.  s''2  millim.  H.  452) 


vaut  de  très  nombreux  travaux,  avant  le  chien,  avant  la  lanterne  attachée  au  poteau  à  droite, 
et  avant  de  nombreuses  additions  dans  le  ciel,  sur  le  terrain,  dans  l'eau,  eic.  Fort  rare.  Collec- 
tion de  M.  Eu^^  Descaves  (le  chien  indiqué  au  crayon  noir). 

.a  planche  est  terminée.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  à 
so^  épreuves  sur  papier  de  Hollande,  numérotées  et  signées.  Collections  de  MM.  Hennessy, 
L.  Leirens,  Saillard,  J.  Toussaint. 


:  'V.  van  Gogh  (Amsterdam,  1912),  31  florins  ;  Roger  Marx  (1914),  25  (r. 


Cuivres  détruits. 


74.  — 


LE  GRAND-PRIX  DE  PARIS 

(L.  978  miUim.    H.  S9t^) 


(11,06)  r  liUit. 


Avant  de  très  nombreux  travaux,  nuiis  déj;i  avec  la  remarque.  Très  rare. 

La  planche  est  terminée.  L'État  reproduit.  Tire  à  quelques  épreuves  dVss.»',  puisa  15  exemplaires 
sur  papier  du  Japon,  ,rM  remarque,  signes  et  iiumiroUs,  enlin  à  aoo  sur  papier  de  Hollande, 
sans  la  remarque,  signés  el  numérotés. 


VENTE  :  Roger  .Marx  (11)14),  ijo  fr. 


75.  —  LA  SEINE  A  BEZONS 

(L.  315  millim.  H.  237) 


{190O). 


Planche  tirée  à  71  épreuves,  imprimées  en  couleurs,  sigiièt-s  et  numérotées. 

Il  existe  en  outre  plusieurs  épreuves  J'ess^ii  de  la  planche  noire  seule,  mais  nous  n"avons  pas  ren- 
contré d'épreuves  d'état  de  cette  pièce.  Collections  de  MM.  Acli.  Astre,  Eu^.  Descaves,  G.  xMoreno, 
D'  Norero,  A.  Schoeller. 


VENTES  :  Roger  Marx  (h)14).  n"  12.  S.,  fr.  :  Anonyme  (2  ;  mai  [(fiy),  91  fr. 


Cuivrer  détruits. 


76.  —  LE  RÉMOULEUR 

(L.  cuivre  468  millim.  H.  220) 


[•"■  Htiil.     Avant  les  fines  taille; 


pointe  sèche  sur  le  leiTLiin  et  quelques  aiilre^  tr;ivaux.  Très  rare. 


—  Un  grand  nombre  de  fuies  tailles  à  la  pointe  sèche  sont  ajoutées  sur  le  terrain.  Quelques 
branches  nouvelles  sont  gravées  dans  le  grand  arbre  vers  la  gauche.  L'État  reproduit.  Etat  tiré 
à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  a  63  exemplaires  imprimés  en  couleurs,  sur  papier  du 
Japon,  numérotés  et  signés.  Collections  de  MM.  Ach.  Astre  (n"  52),  Cahen,  Lusson, 
D""  Norero,  A.  Schoeller. 

  La  planche  a  été  coupée  et  le  motif  du  milieu  —  le  rémouleur  —  a  été  seul  conservé.  En  cet 

élflt,  le  Rémouleur  mesure  210  millim.  de  H.  sur  164  de  L.  Etat  publié  dans  Jean-François 
Raffaëlli,  peintre,  graveur  et  sculpteur,  par  Arsène  Alexandre,  H.  Fïoury,  1909. 


VENTES  :  Roger  Marx  (1914)'       '3i  ^'^  f""- ^  Anonyme  (11-12  mai  1914),  4°  f''- 


Le  Rémouleur  a  été  reproduit  dans  Jean-François  RatTaëlli,  par  A.  Alexandre. 


77.  —  LA  NF.[GI',  SOLEIL  COUCHANT 

(L.  cuivre  inillîm.  11.  218) 


!   ,1..,.,  ta,^  ^4çirt^i"lf- 

(1907)  2*  Etat. 


r""  Etat.     Avec  un  grand  îrait  échappé  oblique  derrière  l'àne.  Fort  rare. 

3'  —  Le  trait  échappé  oblique  derrière  l'fme  est  effacé.  Sans  autre  différence.  Très  rare.  L  Etat  repro- 
duit. Collection  de  M.  A.  Schoeller. 

3"  —  La  chèvre  et  le  chien  sont  effacés.  L'homme  et  l'âne  subsistent.  Sur  une  ou  deux  épreuves 
l'homme  a  été  enlevé  sur  l'épreuve  même.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai.  Collection 
de  M.  Kug.  Descaves. 

4'  —  L'Iiomme  et  l'âne  sont  effacés.  La  fumée  de  la  cheminée  est  amoindrie  et  s'élève  presque  per- 
pendiculairement, tandis  qu'elle  se  contournait  vers  la  gauche.  Etat  tiré  ii  quelques  épreuves 
cVessai,  puis  à  54  exemplaires  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotés  et  signés. 

y  —  Le  cuivre  a  été  coupé  en  deux  tronçons  ;  la  partie  gauche  mesure  alors  220  millim.  de  L.  sur 
147  de  H.  et  la  partie  droite  210  de  H.  sur  142  de  L.  Quelques  travaux  ont  été  ajoutés.  Etat 
publié  dans  Jean-François  Raffaëllî,  peintre,  graveur  et  sculpteur,  par  Arsène  Alexandre,  1909. 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914),  n"  27,  35  fr. 

Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  J  can- François  Raffaelli,  par  Arsène  Alexandre. 


78.  —  LA  CABANE  DU  CHIFFONNIER 

{L.  cuivre  15s  milliin.  H.   i  1  ()) 


(1907)  2'  liiijî. 


I"  Etat.    Avant  quelques  travaux.  Fort  rare. 

a'.  _  La  planche  est  terminée.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  iî  68  épreuves,  imprimées  en  couleurs,  sur 
papier  du  Japon,  sigiices  et  numcroUcs.  Collections  de  MM.  Ach.  Astre,  Eug.  Descaves, 
P.  Gaydet,  G.  Grîgnard,  ingrain,  L.  Leirens,  A.  Schoeller. 


VENTES  :  Roger  Marx  (i9t4),  n"  53,  60  fr.  ;  Anonyme  (20  juin  1921),  n"  19,  125  fr. 


La  Cabane  du  Chiffonnier  a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaëlli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivres  dèiruits. 


79.  ~  LE  VIEUX  CHÊNE 

(L,  cuivre  562  miliiiii.  H.  447) 


{li/o-j)  litiit. 


1"  Etat.     Celui  reproduit.  Avant  un  chien  sur  le  chemin,  vers  la  droite  et  avant  quelques  travaux.  Très  rare. 

2'  —  Avec  un  c!iien  ajouté  sur  le  chemin,  vers  la  droite.  (Quelques  travaux  sur  les  terrains  sont 
atténués. 

y  —  Un  léger  arbrisseau  émarge  vers  le  i"""  plan  ii  gauche.  L'Etat  définitif.  Etat  tiré  à  225  épreuves 
sur  hollande,  nuiui-rolées  et  signées.  Collections  de  Mme  Debuc,  MM.  Aubertin,  I.  Blumer, 
Girard,  L.  Leirens  (Gand),  J.  Mercier,  Mutiaux,  Rouhier.  Thirion. 


Le  Vieux  Chêne  a  été  reproduit  en  5'  état  dans  Jean-François  Raffaëllt,  par  Arsène  Alexandre. 

Cuivres  détruits. 


80.  —  LE  VACCIN 

(H.  139  millim.  L.  0,99) 


{1907)  1"  Etiit. 


"  Et;it.     Avant  que  le  jupon  n'ait  été  légèrement  rallongé  sur  la  jambe  droite  de  la  femme,  avant  que 
les  contours  de  l'habit  et  du  pantalon  du  docteur  n'aient  été  renforcés,  etc.  L'État  reproduit. 

Avec  les  modifications  si^^nalées  ci-dessus;  de  plus,  une  petite  partie  de  la  jupe  qui  ellleurait 
le  crâne  du  docteur  est  eiïacée  et  quelques  autres  travaux  ont  été  ajoutés  sur  diverses  parties 
de  la  planche.  Etat  définitif,  tiré  a  200  épreuves,  sur  papier  du  japon. 


Cuivre  détruit. 


81.  —  LE  CHEVAL  DANS  LA  PLAINE 

(L.  153  millim.  H.  i  19) 


(19"")  }■  Etat. 


Etat.     Avant  que  le   fond,  a  l'horizon,  n'ait  été  surélevé  sur  toute  la  longueur  de  la  planche.  Fort 
rare. 

—  L'horizon  est  suréle\é  sur  toute  la  longueur  de  la  planche,  et  un  ton  d'aqua-tinte  est  répandu 

sur  le  terrain  qui  est  renforcé  à  l'angle  gauche  du  bas.  Avec  trois  nuages  dans  le  ciel.  Rare. 

Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 

—  Les  trois  nuages  dans  le  ciel  sont  enlevés.  Etat  tiré  k  aoo  épreuves,  sur  papier  du  Japon,  numc- 

rotèfi  et  signées.  L'État  reproduit.  Collection  de  M.  A.  Schoeller. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  le  Catalogue  des  Nouvelles  gravures  en  eoiileurs,  de  J.-F.  RalTaëlli 
evambez,  25  nov.-i5  déc.  1907),  puis  dans  le  Je.n-François  R.ffaclli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivre  détruit. 


82.  —  LES  FORTIFICATIONS 

(L.  13S  niillim.  H.  100) 


(,907)  2-  lilat. 


Etat.    ,\vant  que  les  panaches  de  fumée  des  quatre  cheminées  d'usine  n'a.e.it  été  agrandis  ou  trans- 
formés. Fort  rare.  Collection  de  M.  Eug.  IDescaves. 

—  Les  panaches  des  fumées  sont  modifiés  ;  celui  le  plus  rapproché  de  la  gauche  est  très  agrandi. 
L'État  reproduit.  Planche  tirée  à  loo  épreuves,  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon, 
signées  et  numérotées.  Cabinet  des  Estampes,  Budapest,  Graphischen  Sammiung,  Munich, 
MM.  Mutiaux,  A.  Schoeller,  ].  Toussaint. 


Cette  pièce 


a  été  reproduite  dans  Jean-François  Raffaêlli,  par  Arsène  Alexandre. 


Cuivre  détruit. 


83.  —  LE  BOULEVARD  DES  ITALIENS,  petite  planche 

(L.  31S  millim.  H,  nj'j) 


1"  Elat.  Les  groupes  de  personnages  à  droite  et  vers  le  fond  sont  imparfaitement  exprimés  ;  avant  di%-ers 
travaux  dans  les  arbres  et  sur  les  maisons.  Très  rare. 

=•  —  La  plupart  des  personnages  sont  mieux  délimités  par  de  nombreux  travaux,  ainsi  que  les  arbres 
dans  lesquels  de  nouvelles  branches  ont  été  ajoutées.  La  fillette  chargée  de  deux  cartons  et 
qui  traverse  la  chaussée  est  un  peu  dilférente  de  silhouette. 

3'  —  Terminé.  L'État  reproduit.  Les  contours  des  balustres  du  Pavillon  de  Hanovre  sont  plus  nette- 
ment arrêtés.  Quelques  légers  travaux  ont  été  ajoutés.  Etat  tiré  à  200  épreuves  imprimées  en 
couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numéroU-cs  et  signées.  Cabinet  des  Estampes  Budapest, 
M.M.  .\cli.  .\slrc,  G.  GelTrov. 


VENTE  :  V.  van  Gogh  (Amsterdam,  1912),  ji  tloriiis. 


J.-F.  RalTaclli  a  gravé  une  seconde  fois  ce  motif  en  19,,,  mais  dans  de  plus  grandes  proportions 
(voir  le  n'  96  de  notre  cat.). 


Cuivres  dèiniits. 


84,  —  AU  BAS-MEUDON 

(L.  l6l  niillim.  H.  121) 


(1909). 


Collections  ck-  iM.M.  Eug.  Descaves,  de  Maudiargues,  A.  Schocller, 


Planche  tirée  à  quelques  essais,  puis  k  50  épreuves  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  sigin'cs  et  iiii 
mérotces.  Nous  ne  connaissons  pas  d'état  de  cette  pièce. 


Un  dessin  à  la  plume,  en  sens  inverse,  du  même  motif,  est  reproduit  dans  le  J,-F,  RaffaSIli,  d'. 
Alexandre. 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914I,  n"  ,17.  4'  f>'- 


Cuivres  détruits. 


85.  —  LA  PETITE  PLAGE  (LA  PANNE) 


(L.  cuivre  627  millini.  H.  410) 


(ii>oy)  2'  Eiiit. 


Avant  divers  travaux  à  l'aqua-tinte,  notamment  avant  les  ombres  portées  des  personnages,  avant 
quelques  minuscules  figures  devant  les  barques  à  voiles  du  fond  à  droite,  et  avant  l:i  colline 
du  lond,  vers  le  milieu.  Fort  rare. 

Avec  les  ombres  portées  des  personnages  sur  le  sable,  avec  la  colline  au  fond  e<  avec  les  figures 
devant  les  barques  à  voiles,  mais  avant  quelques  retouches.  L'État  reproduit.  Fort  rare. 
Quelques  épreuves  en  noir  ou  en  couleurs. 

Les  ombres  portées  sont  renforcées  et  les  mâts  des  cabines  vers  le  fond  sont  beaucoup  plus 
apparents  sur  le  ciei.  Le  mât  sur  la  plage  à  gauche,  qui  se  confondait  avec  le  contour  d'une 
maison,  se  détache  en  vigueur  sur  un  pignon  blanc. 

Quelques  travaux  ajoutés  sur  la  maison  attenante  à  celle  que  domine  un  belvédère  ;  avec  de  la 
luniée  sortant  de  la  cheminée  de  cette  maison.  Etat  définitif  tiré  à  quelques  épreuves  iCcssaï, 
puis  à  225  épreuves  sur  hollande,  numérotées  et  signées.  Musée  du  Luxembourij,  Paris, 
^L^L  S.  BIkim,  Braunstein,  Mutiaux,  Schneider,  Miss  Thevin. 


Cuivras  détruits. 


86.  —  SOUS  LA  PLUIE 

(L.  cuivre  liS  iiiillim.  L.  S4) 


El;it.  Avanl  divers  travaux.  Les  contours  ilu  personnage  sont  iniliqués  par  Je  forts  IraUs  à  la  pointe 
sèclie  qui  se  détachent  sur  un  fond  grisé;  avant  les  traits  de  pluie  traversant  le  corps  du 
personnage,  avant  quelques  travaux  sur  le  visage,  le  cliapeau,  etc.  Une  épreuve  a\ ec  la  men- 
tion manuscrite  :  ii^it  itit/t/ur  J.-f.  RjJffaî'Ili. 

.\vec  l'addition  de  divers  travaux.  L'État  reproduit.  Cet  état,  publié  dans  Jean-François  Raffaëlli, 
peintre,  graveur  et  architecte,  par  Arsène  Alexandre  (Paris,  H.  Floury,  1909),  a  été  d'abord  tiré 
a  quelques  épreuves  A'essdi,  puis  il  40  exemplaires,  sur  papier  du  Japon,  numérotes  et  sigiu's, 
ces  derniers  iinpriniés  en  couleurs. 


87.  —  LES  RAPINS 

(H.  cuivre  199  millim.  L.  139) 


(1909)  2'  Etjt. 


i"  Etat.  Avant  de  très  nombreux  travaux;  avant  le  ciiambianlc  à  gauche,  avant  le  cadre  entourant  le 
portrait  de  femme  dans  le  bas  au  milieu;  les  deux  hoiumes,  l'un  à  ij;auche  debout,  l'autre  à 
droite  assis,  ne  sont  vus  qu'a  mi-corps;  11  n'y  a  ni  verres,  ni  bouteille  sur  la  table,  etc. 
Très  rare. 


Avec  l'addition  de  nombreux  travaux  modiliaiit  la  composition.  L'État  reproduit.  État  publié 
eîi  hors-texte  dans  Jean-François  RafFaëlli,  peintre,  graveur  et  sculpteur,  par  Arsène  Alexandre, 
Paris,  H.  Floury,  1909,  avec  l'indication  ;  Premier  éiat  J' une  pointe  sèi/ie  en  eouïeurs. 


88.  —  AU  COIN  DE  LA  ROUTE 

(H.  cuivre  203  millim.  L.  158) 


(1909) 


MÉMM 


Cette  piice  a  été  publiée  dans  Jean-François  Raffaëlli,  peintre,  graveur  et  sculpteur,  par  Arsène 

Alexandre,  Paris,  H.  Floury,  1909.  Quelques  épreuves  ont  été  tirées  sur  papier  du  Japon,  en  dehors  de  la 
publication.  Nous  ne  connaissons  pas  d'état. 


89.  —  LES  USINES  SOUS  LA  NEIGE 

(L.  200  raillim.  H.  160) 


(1909)  2»  Etat. 


1"  État.    Avant  quelques  travaux.  De  toute  rareté. 

2»  —  Terminé.  L'Etat  reproduit.  Planche  tirée  à  103  épreuves  imprimées  en  couleurs,  sur  papier 
du  Japon,  signées  et  numérotées.  Collections  de  MM.  Ach.  Astre,  Eug.  Descaves,  P.  Gaydet, 
Hébrard,  Laurent,  de  Maudiargue-^,  Mutiaux,  Haflln,  A.  Schoeller. 


VENTES  :  V.  van  Gogh  {1912),     lo,  35  florins  ;  Roger  Marx  f  1014),  81  fr.  et  85  fr.;  Anonyme  {14  avril  1921), 
135  fr. 


Cuivres  détruits. 


90.  ^ 


LA  GARE  DU  CHAMP-DE-MARS 

{H.  cuivre  200  millim.  L.  140) 


(1909)  /"  Etal. 


État.     Avec  un  chapeau  tombé  a  terre,  au       plan  a  gauche;  avant  la  lettre.  Très  rare.  L'Éta,  reproduit. 

Encore  avant  la  lettre,  mais  le  chapeau  est  eOacé.  État  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  puis  à 
'  50  e..emplaires,  imprimés  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotés  et  s:g„es. 

-      Avec  la  lettre.  On  lit  au  B.,  vers  la  G.  :  /.  F.  RAFFAHUI,  puis  à  D.  :  Imp.  Ch.  W.tUnann. 
Etat  publié  dans  la  Gazette  des  Beaux-Arts  (année  .911,  n=  de  janvrer). 


VENTE  :  Roger  Marx  (1914),  3  épr.,  20  fr. 


91.  —  SUR  LE  QUAI,  A  PASSY,  AUTOMNE 

(L.  cuivre  ùoo  niillini.  H.  430) 


(1909)  Etat. 


Etat.     Avant  quelques  travaux  sur  plusieurs  points  de  la  planche.  L'État  reproduit.  Très  rare. 

—  Q^uelques  branches  ont  été  ajoutées  dans  les  arbres  et  de  nouveaux  travaux  renforcent  le  feuillage 
et  les  murs.  Etat  tiré  à  22  ^  épreuves  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  de  Hollande,  numérotées 
et  signées. 


Cuivres  détruits. 


92.  —  LE  JARDIN  DES  TUILERIES 

(L.  cuivre  477  miUim.  H.  380) 


()io)  /"  EtJt. 


i^"'  Etat.     Avant  divers  travaux.  L'État  reproduit.  Tiès  rare. 

_  Avec  l'indication  des  balustres,  à  gauche,  à  1^  terrasse;  la  voilure  d'enfant  est  mieux  délimitée 
et  le  chien  que  Ton  voit  du  même  côté  est  en  partie  re_ri-avc  ;  la  o-rille  du  jardin,  vers  la 
droite,  est  également  mieux  indiquée,  la  silhouette  de  la  fillette  au  1"'  plan  à  droite  est  changée, 
le  chien  à  gauche  est  retouché,  etc. 

y    Les  travaux  dans  le  ciel  et  sur  le  terrain  sont  presque  entièrement  effacés  :  le  ciel  est  refait  au 

moyen  d'un  grain  d'aqua-tinte.  De  très  nombreux  travaux  ont  été  ajoutés  sur  les  personnages, 
le  feuille  des  arbres  ;  les  grilles  sont  agrandies  à  leur  base,  mais  avant  que  la  fillette  au  !"plan 
à  droite  n'ait  été  changée  pour  la  troisième  fois;  le  chien  à  gauche  est  encore  retouché,  etc. 
Très  rare. 

4"  —  La  silhouette  de  la  tillette  au  plan  à  droite  est  changée  pour  la  troisième  fois  ;  avec  quelques 
nouveaux  travaux  à  la  base  de  la  grille  à  droite;  la  crinière  du  casque  du  i*"'  gaide  municipal 
est  plus  fournie,  et  le  chien  à  gauche  est  retouché  à  nouveau.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves 
à''essai,  puis  à  200  épreuves  en  couleurs,  sur  hollande,  numérotées  et  signées. 


Cuivres  i/ètruits. 


! 


93.  —  PLACE  SAINT-GERMAIN-DES-PRÉS 

(L.  cuivre  4S0  niiUim.  H.  ^SS) 


a" 


(1910)  5"  Etjt.  j 


I"  Etat.    Avant  un  grand  nombre  de  travaux.  Les  arbres,  la  chaussée,  ainsi  que  les  deux  femmes  du  ,  ( 

I"  plan,  à  droite,  sont  bljncs.  .\vant  les  oiseaux  tournoyant  autour  du  clocher,  etc.  Fort  rare.  1  | 

a"  —  Avec  de  très  nombreux  travaux  ajoutés  sur  toutes  les  parties  de  la  planche,  mais  avant  que  les 
contours  des  personnages  du  i"  plan  n'aient  été  plus  fortement  accusés  et  avant  la  8"  croisée 
à  la  maison  sur  le  bord  gauche  du  sujet.  Avec  les  oiseaux.  Très  rare. 

y  ^  L'Etat  reproduit.  Une  8"  croisée  est  ajoutée  à  la  maison,  sur  le  bord  gauche  du  sujet.  Les  contours 
extérieurs  et  les  plis  des  robes  et  des  corsages  des  4  femmes  du  i"  plan,  ii  droite,  sont  beau- 
coup plus  fortement  accusés.  Avec  quelques  nouveaux  travaux  sur  le  terrain.  État  tiré  à 
quelques  épreuves  d'Ms.71,  puis  à  200  exemplaires,  sur  papier  de  Hollande,  imprimés  en 

couleurs,  numérotés  et  signés.  \ 


Cuivres  détruits. 


I 

I 


94.  —  LA  SEINE  A  PARIS  (port  Saint-Nicolas) 

(L.  cuivre  578  millim.  H.  370) 


(1911)  I"  Etjt. 


Etat.    Avant  divers  travaux.  L'État  reproduit.  Fort  rare. 


De  nombreux  travaux  sont  ajoutés  dans  le  feuille  des  arbres  et  sur  la  berge;  à  gauche,  devant 
le  chien,  on  voit  une  grosse  pierre  qui  ne  figurait  pas  dans  l'état  précédent;  deux  autres 
pierres  ont  également  été  ajoutées  au  i"  plan,  au  milieu,  et  uu  panier,  il  droite.  Rare. 


La  grosse  pierre  devant  le  chien  est  effacée  ainsi  que  le  panier  qui  avait  été  ajouté,  au  1"  plan 
à  "droite,  a  l'état  précédent;  avec  de  nouveaux  travaux  dans  le  feuille  des  arbres  et 
quelques  indications  de  pavés  sont  ajoutées  au  i"  plan  à  droite,  etc.  Il  a  été  tiré  de  cette 
planche,  commandée  par  la  Ville  de  Paris,  quelques  épreuves  i'csscii,  puis  500  épreuves, 
imprimées  en  couleurs,  niiniêrotces  et  signées,  se  décomposant  ainsi  :  100  dites  d'artiste,  sur 
papier  du  Japon,  150  avant  la  lettre,  également  sur  papier  du  Japon,  puis  250  épreuves  sur 
hollande. 


Cette  pièce  a  été  reproduite  dans  le  catalogue  du  8-  Salon  de  la  Gravure  en  couleurs  (année  içiij). 


95.  —  LE  QUAI  DE  LA  TOURNELLE 

(L.  cuivre  248  millim.  H.  195) 


1 1  ?)  2'  Etat. 


Etat.    Au  trait  et  avec  indication  d'un  T.  C.  De  toute  rareté. 


Avec  l'addition  de  divers  travaux;  la  plupart  des  personnages  et  la  voiture  se  détachent  en  noir 
suj  le  fond.  Le  terrain  est  légèrement  teinté.  Le  T.  C.  est  presque  disparu.  Fort  rare.  Etat 
reproduit. 

Avec  de  nouveaux  travaux;  les  contours  de  Notre-Dame  sont  mieux  exprimés,  ainsi  que  les 
contreforts.  Les  arbres  masquant  en  partie  l'abside  sont  complètement  ombrés.  Avec  un 
second  bec  de  gaz,  ajouté  au  second  plan,  presque  contre  le  bord,  à  gauche,  mais  l'homme  le 
plus  rapproché  de  la  droite  n'a  pas  de  canne,  etc.  Fort  rare. 

Quelques  nouveaux  travaux  sont  ajoutés  sur  diverses  parties  de  la  planche,  notamment  dans  le 
feuillage  du  plus  grand  arbre  à  la  gauche  duquel  sont  gravés  plusieurs  autres  troncs.  De  plus, 
l'homme,  tourné  de  profil  à  gauche,  sur  le  côté  droit  de  l'estampe,  tient  une  canne.  Enfin, 
l'ombi'e  portée  d'un  arbre  invisible,  au  i""  plan,  à  droite,  est  plus  étendue.  Avec  une  fumée  à 
droite  contre  l'une  des  arches  du  pont.  Très  rare. 


5'  Etat.  Encore  avec  de  nouveaux  travaux  dans  le  feuille  du  plus  grand  arbre.  La  canne  de  l'homme  à 
droite  est  allongée;  elle  touche  son  pied  droit,  alors  qu'un  petit  espace  blanc  existait  dans 
l'état  précédent.  Rare. 

—  Encore  avec  quelques  nouveaux  travaux  ;  des  tailles  horizontales  sont  ajoutées  sur  le  pantalon 
de  l'homme  de  dos,  le  plus  rapproché  de  Tenfant.  De  plus,  une  fumée,  qu'on  apercevait  h 
droite  contre  l'une  des  arches  du  pont,  est  enlevée.  Etat  définitif  et  reproduit.  Tiré  à 
i6o  épieuves,  imprimées  en  couleurs,  signées  et  iiininh-otces ,  pour  les  *  Amis  de  Paris  *. 
Collections  de  MM.  P.  Gaydet,  G.  Grignard,  V.  Mayen,  A.  Schoeller. 


VENTES  :  Anonyme  {19-20  mai  1914),  7^  fr.  ;  Roger  .Marx  (!9I4)j  "o?  f""-  Anonyme  (déc.  1917),  75  fr. 


Le  Musée  du  Luxembourg  possède  un  pastel  de  cette  composition. 


96.  — 


LE  BOULEVARD  DES  ITALIENS,  grande  planche. 

(L.  cuivre  561  millim.  H.  430) 


V  Etat.    La  planche  est  indiquée  à  i'aqua-titite,  sans  retouches  à  la  pointe.  Fort  rare. 

2'  —  Avec  de  nombreuses  additions  à  la  pointe  sur  les  personnages,  les  arbres  et  les  maisons.  Le 
balcon  de  la  maison  du  coin  à  gauche,  qui  était  blanc  dans  l'état  précédent,  a  huit  balustres 
ajoutés.  L'Etat  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  à'tssji,  puis  à  200  exemphiires,  sur 
papier  de  Hollande,  iiuDtcrotcs  et  signes.  Collections  de  M.  L.  Leirens  {avec  dédicace). 


Cette  pièce  est  une  réminiscence,  dans  un  format  plus  grand,  du  même  motif  gravé  en  1908  (voir 
le  n"  85  de  notre  cat.). 


Cuii-ris  détruiis. 


97.  —  LE  CHIFFONNIER 

(H,  223  millim.  L.  117) 


(1911)  /"  Etat, 


I"  Etat.    Celui  reproduit.  Avant  divers  travaux,  avant  Ui  signature  gravée,  et  avant  le  cuivre  diminué  dans 
le  bas.  Très  rare. 

-  Le  cuiïie,  dimmué  dans  le  bas,  ne  mesure  plus  que  raiUira.  de  H.  (au  lieu  de  .,o).  Avec 
de  nouveaux  travaux  sur  diverses  parties  de  la  planche;  une  petite  barrière  est  ajoutée  sur  le 
talus  k  gauche.  Avec  la  signature  gravée.  Etat  tiré  à  quelques  essais,  puis  a  50  épreuves 
imprimées  en  =  couleurs,  signées  et  numéroUes.  Collections  de  MM,  Ach.  Astre,  D'  Nororo, 
A.  Schoeller.   

Un  dessin  a  la  plume  en  sens  inverse  et  une  peinture,  i'"  pensées  du  Chiffonnier,  ont  été  reproduits 
dans  le  J.-F.  Raffaëlli,  d'Ars.  Alexandre.   

VENTE  :  Roger  Marx  (1914),  n"  16,  avec  une  autre  pièce,  25  fr. 

■  "  Cuivre  détruit. 


98  —  LA  FUMEE  DU  BATEAU 

(H.  198  millim.  L.  139) 


(191 1)  I"  Eti.it. 


i"  Etat.    Celui  reproduit.  Avant  de  nombreux  travaux.  Fort  rare. 

2"     —     Avec  l'addition  d'un  grain  d'aqua-tinte  dans  le  ciel  et  sur  le  terrain  au  i"  plan,  et  des  travaux 
ajoutés  dans  les  arbres,  dans  les  herbes,  etc.  Très  rare. 


De  nouveaux  travaux  ont  été  ajoutés,  notamment  dans  les  roseaux  qui  n'étaient  indiqués  qu'en 
partie,  puis  sur  le  terrain,  dans  l'angle  gauche  et  sur  le  devant.  Etat  définitif  tiré  a  quelques 
essiiis,  puis  à  i  50  épi-euves  imprimées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  signées  et  numérotées. 
Collections  de  MM.  Léon  Lairens,  P.  Longa,  P.  Mayen,  Roubaudi,  A.  Schoeller. 


VENTES  :  Roger  Marx  (19 14),  n°  17,  41  fr.  ;  Anonyme  (24  fév.  1922),  n°  2,  1 50  fr. 


Cuivres  détruits. 


99.  —  LA  ROUTE  ENSOLEILLÉE 

(L.  cuivre  265  miUim.  H.  208) 


(Vers  lyis)  2'  Et.it. 


I"  Etat.    Avant  quelques  travaux.  Fort  rare. 

2'  . —  La  planche  est  terminée.  L'État  reproduit.  Etat  tiré  a  quelques  essais,  puis  k  123  épreuves, 
imprimées  en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  iiuinérotces  et  signées.  Collections  de  M"°^Fresnel, 
Gouffier,  Hall,  MM.  Charvet,  G.  Grignard,  Landais,  L.  Leirens (Gand),  P.Mayen,  ^^-a  Wedel. 


Cuivres  dctruiîs. 


100.  —  LA  PLACE  DE  VILLAGE, 

(L.  cuivre  40S  niillim.  H.  300) 


GAGNES 


Etat.    Avant  la  suppression  de  la  poule  la  plus  rapprochée  de  l'ane  et  avant  quelques  travaux  sur 
diverses  parties  de  la  planche.  Cet  état  compoi'te  6  poules.  Très  rare. 

—  .\vec  l'addition  de  quelques  travau.-i;  plusieurs  branches  sont  ajoutées  au  grand  arbre  de  droite  ; 
la  poule  la  plus  rapprochée  de  l'Jne  est  effacée  et  remplacée  par  quelques  très  légères  brin- 
dilles. L'Etat  reproduit.  Etat  tiré  à  quelques  fjsjis,  puis  à  200  épreuves  impriinées  en  couleurs, 
sur  papier  du  jap.jn,  numérotées  et  signées.  Collection  de  M.  A.  Schoeller. 


Cuivres  Jétruifs. 


101.  -  LE  VILLAGE  DE  PÊCHEURS,  A  GAGNES 

(L.  39S  millim.  H.  291) 


(1913)  /"  Etat. 


Etat.    Celui  reproduit.  Avant  quelques  additions  sur  plusieurs  points  de  la  planche.  Fort  rare. 

—  Avec  quelques  travaux  ajoutés  :  deux  traits  verticaux  forment  joint  sur  le  petit  mur  du  second 
plan  à  droite,  presque  contre  le  bord;  avec  quelques  autres  légers  travaux  près  des  bateaux  et 
sur  l'une  des  barques,  etc.  Etat  définitif  tiré  à  quelques  essais,  puis  a  200  épreuves,  impri- 
mées en  couleurs,  sur  papier  du  Japon,  numérotées  et  signées.  Collection  de  M.  A.  Schoeller. 


Le  Village  de  pécheurs,  à  Cagiies  a  été  reproduit  dans  le  Catalogue  du  lo-  Salon  de  la  Gravure  ori- 
ginale en  couleurs  (Galeries  G.  Petit,  année  1913). 


Cuivres  détruits. 


102.  —  LA  CHAUMIÈRE 

(H.  ::()0  niiliim.  L.  [90) 


Cuivre  dctruit. 


103.  —  UN  CONQUERANT 

{[..  cuivre  278  nlillim.  H.  ajo) 


(1915)  IStilt. 


Etat.    Celui  reproduit.  Avant  de  très  nombreux  travaux  sur  diverses  parties  de  la  planche.  Avant  le 
titre.  Fort  rare. 

-  Avec  de  nombreux  travaux  aioutes  sur  le  corps  du  conquérant,  dans  le  fond  de  la  composition, 
dans  le  ciel,  etc.  Un  casque  prussien  est  gravé  au  pied  de  l'arbre  de  gauche.  Au  bas,  du  même 
côté,  on  lit  :  Ult  Conquérant...  Une  épreuve  aquarellée  et  complélïe  par  des  indications  a  la 
plume.  Etat  tiré  à  50  épreuves,  non  compris  quelques  essais. 


CiiLvrc  dL-truit. 


104   —  LE  PETIT  OISEAU 

(L.  cuivre  199  niilliiii.  H.   1  s')) 


I 

{191^)       Etat.  '  ' 


Etat.    Avant  de  très  nombreux  triivaux,  L'État  reproduit.  'I  rès  rare. 

c"  —  De  très  nombreux  travaux  sont  ajoutés  sur  tous  les  points  de  la  planche;  la  composition  est 
complétée.  Etat  tiré  à  quelques  épreuves  d'essai,  à  100  épreuves  impr.  en  couleurs,  sur  papier 
du  Japon,  iiuuu'rotècs  et  signées,  puis  à  exemplaires  sur  japon  et  400  sur  liollaiide,  pour 
le  Tome  XVI  Ju  Peintre-Graveur  Illustré. 


( 


Cuivre  détruit. 


106.  —  AUGUSTE  RODIN,  ÉTUDE 

(L.   121   millim.  H.  85) 


Très  rare. 

Collection  de       Eugène  iJescaves. 


Cuivre  dciruit. 


107.  —  TÈTE  D'HOMME 

(H.  cuivre  iiS  millitn.  L.  0S4) 


5  fJi^jH^' 

2'  Etat. 


i"  Etat.    Avant  quelques  travaux  au-dessus  de  la  tète  d'homme  et  avant  que  le  contour  du  rideau  n'ait 
été  repris.  Fort  rare.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 


Avec  les  additions  indiquées  ci-dessus.  L'État  reproduit.  Très  rare. 


108.  —  UN  PHILOSOPHE,  petite  planche 

(H.  plaque  n-^  millim.  L.  os6) 


2'  f.ljt. 


Etat.     Essai  surplaque  d'ivoire.  Lu  phiqiie  plus  gRinde  et  de  forme  oblique  mesure  environ  i  3  =^  millim. 

de  H.  La  seule  épreuve  que  nous  livons  reiii:orilrée  de  cet  e-sai  portait  en  marge  l'annotation  : 
ivuire^  coithiir. 

—      La  plaque  a  été  réduite  à  la  diuiension  de  7s  millim.  de  H.  L'État  reproduit.  Une  épreuve  de  cet 
état  porte,  en  marge,  rannoiation  manuscrite  suivante  :  *  (mais  se  métier:  après,  la  planche 


«  colle  au  papier).  Imp.  au  tube  avec  ess.  (essence).* 


109.  —  UN  PHILOSOPHE,  grande  planche 

(11.  plaque  217  iiiillini.  1-.  151) 


Cet  essai  a.  été  exécuté  également  a  la  pointe  sèche  sur  une  plaque  d'ivoire. 


110.  —  LES  DEUX  TÈTES 

(IL  pl  ique  environ  ii8  iiiillim.  L.  041) 


I     Etat.    Avec  une  seule  tele  (celle  du  haut).  Fort  rare 


Avec  la  seconde  tote.  Très  rare.  L'Étar  reproduit.  Sur  l'une  des  éprcu\es  de  cet  élat,  on  lit 
plis  'ceiiiie  ,j  cause  de  planche  pas  cliauih-. 


Hssai  de  pointe  sèche  sur  plaque  d*ivoire. 


111.  —  BUSTE  D'HOMME,  DE  PROFIL 

[H.  pbt|iie  ciiviruii  072  niilliii!.  I..  056) 


Hssai  de  pointe  sèche  sur  jilaquc  d'ivoire. 


Les  ti-ois  épreuves  que  nous  avons  rencontrées  de  cet  essai  portaient,  en  marge.  les  annotations 
manuscrites  suivantes  :  rncrr  ii'iiiipriiiu'rit\  papier  mouilh'  à  l'essence,  diÎDtirdble  —  impression  sur 
papier  mouillé  par  Harlcm-esseuee  —  cehi  ne  danne  rien  —  encré  noir  d'ivoire  avec  mousseline  et  passé 
paume  de  hi  main  pour  essuyer  —  i)np.  à  la  presse  sur  papier  mouillé  à  l'essenee. 


112,  —  BUSTE  D'HOMME,  de  trois  quarts 

{H.  cui\re  230  millini.  L.  160) 


La  seule  épreuve  que  nous  ayons  reiicoulrce  tie  cet  essai,  ^nr  plaque  d'i\oire  ■'  était  rehaussée  île 
quelques  touches  à  l'encre  de  Chine. 


114.  —  BUSTE  D'HOMME  A  LA  TÊTE  PEfs'CHÉE 

(H.  cuivre  environ   [80  millim.  L.  071) 


été  Xivé  de  cet  essai  une  di/aine  d'épreuves  en  tons  différents. 


116.  —  BUSTE  DE  JEUNE  FEMME 

{H.  cuivre  [47  millim.  L.  092) 


La  seule  épreuve  que  nous  ayons  rencontrée  de  cette  pièce,  qui  rappelle  Helleu,  portait,  en  outre  de 
la  signature  manuscrite  de  l'artiste,  la  mention  :  unique. 


117.  —  LA  PETITE  MODISTE 

(H.  cuivre  102  milHin.  L.  07S) 


i"  Etat.    Celui  reproduit.  Etat  lire  a  quelques  épreuves 


en  divers  tons.  Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 


3.     _      Avec  quelques  retouches  à  la  pointe  sèche  non  ébarbée  sur  le  collet  de  la  robe  pour  le  mieux 
délimiter.  Fort  rare, 


118.  —  JEUNE  FEMME  EN  BUSTE 

(H.  cuivre  087  niillim.  L.  061) 


Essai  de  pointe  sèche  tirée  à  quelques  épreuves  seulement. 


119.  — 


FEMME  DE  PROFIL,  AUX  LONGS  CHEVEUX 

(H.  plaque  148  miUini.  L.  105) 


Essai  sur  ivoire.  Fort  rare. 


Collection  de  M.  Eug.  Descaves,  épreuve  annotée  :  3  épreuves. 


121.  —  FEMME  DE  PROFIL,  LA  TÊTE  BAISSÉE 

{H.  cuivre  112  niilllm.  L.  095) 


.  I 


Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 


Il  existe  de  cette  petite  pièce  des  épreuves  tirées  en  sanguine  et  en  trois  tons. 


122.  —  LE  PROMENEUR 

(H.  plaque  152  millini.  L.  051) 


2"  Etat. 


Etat.     Avant  que  le  vêtement  et  le  pantalon  du  promeneur  ne  soient  ombrés  par  des  tailles  verticales 
et  obliques.  Fort  rare.  Sur  une  épreuve  de  cet  état,  on  lit  :  encre  au  tube,  papier  mouillé. 

—      Le  vêlement  et  le  pantalon  du  promeneur  sont  ombrés  et  la  forme  de  son  chapeau  est  mieux 
définie.  L'État  reproduit.  Fort  rare. 


Essai  de  poinle  sèche  sur  plaque  d'ivoire  ou  de  celluloïd? 


1, 


Collection  de  M.  Eug.  Descaves. 


125.  —  ÉTUDE  DE  CHEMINEAUX 

{L.  cuivre  ?.oi)  miilim.  M.  i6o) 


Très  rare. 


CoUeclion  de  M.  Eug.  Descaves.  L'épreuve  porte  quelques  annotations  de  l'artiste  en  marge  sur  le 
grain  et  la  morsure,  puis  celte  iiidlc;ilion  :  Les  tr.iits  au  Diaiiuut. 


126.  —  CONTEMPLATION 

(L.  2  10  millini.  H.  i8o) 


i"  hiat.     Avant  quelques  travaux  et  avant  que   la  ligue  d'Iiorizon  n'ait  été   prolongée  presque  jusqu'au 
bord  latéral  droit.  Fort  rare. 

2'     ~~      Avec  quelques  nouveaux  travaux  :  la  ligue  d'horiKou  est  prolongée  et  le  mouvement  du  terrain 
du  second  plan  est  mieux  délimité.  L'État  reproduit.  Elat  lire  en  couleurs.  Rare. 

3'     —      La  planche  a  été  complètement  reprise  ;  un  personnage  a  été  gravé  dans  le  ciel  à  droite  et  des 
essais  de  vernis  mou  ont  été  ajoutés  sur  divers  points  de  la  planche. 


127.  —  SUR  LA  ROUTE 

(L.  cuivre  157  niillim.  H.  121) 


128.  —  PAGE  D'ÉTUDE  (en  largeur) 

(L.  cuivre  122  mil  H  m.  H .  087) 


Nous  avons  rencontré  quatre  épreuves  de  cette  petite  planche  ;  l'une  portait  en  marge  l'annotation 
manuscrite  suivante  :  Etat  unique.  J.  F.  Rjjf\ii-lli  ;  une  aulrc  fait  partie  de  la  collection  de  M.  Eug.  Des- 
caves. 


130.  —  2-  PLANCHE  DE  CROQUIS  (en  largeur) 

(L.   iOo  millim.  H.  120) 


Fort  rare. 

Collection  de  M,  Eug".  Descaves. 


136.  —  LE  JARDIN  DU  LUXEMBOURG 

(H.  380  miliira.  L.  310) 


(QUATRIÈME  SECTION 


ILLUSTRATIONS 

EXÉCUTÉES 

L'EAU-FORTE  et  a  la  POINTE  SÈCHE 


137-140.  —  ILLUSTRATIONS  POUR 

LES 

CROQUIS  PARISIENS 

DE 

J.-K.  HUYSMANS 


PARLS  —  H.  VATOX  —  iSSo 


137.  —  LF.  MARCHAND  DE  MARRONS 

(H.  cuivre  149  miUim.  L.  097) 


(1880).  /;/.!/. 


1"  Etat.    Av.int  les  biseaux  ;  les  angles  du  cuivre  sont  aigus. 


les  bords  raboteux.  Très  rare. 


-      Les  angles  du  cuivre  sont  biseautés.  (Quelques  travaux  sur  les  bords  ont  disparu  dans  le  tracé 
des  biseaux.  L'État  reproduit. 


Cette  pièce,  publiée  dans  les  Croquis  Parisiens,  de  J.-K.  Huysmans,  a  été  reproduite  dans  le  Jean- 
François  Raffaëlli,  d'Ars.  Alexandre.  1909. 


Sur  une  épreuve  du  1"  état  du  Marchand  de  marrons,  nous  avons  lu  l'inscription  manuscrite  sui- 
vante •.  Le  mjych.ind  Je  Marrons,  Apporte,  sarnr.irj  mon  .iwi.  tes  eliatengnes  dorées  aux  desserts  des 
frugals  repas.  Tu  es  généreux  ==pour  deux  sous  tu  réchauffes  les  mains,  égaies  les  yeux  et  nourris  forte- 
ment l'estomae  -  Et  tu  embaumes  gratis  la  rue  d'hiver  enchifrenée.  ].  F.  Raffaëlli  87;  puis  sur  un  autre 
exemplaire  de  cette  pièce,  possédé  par  la  Bibliothèque  publique  de  New-York  :  ï  Le  Marchand  de 
«  Marrons.  Viens  à  l'hiver,  excellent  montagnard,  vendre  tes  châtaignes  brûlantes.  Tu  réobaulles  le  cœur... 
«  et  les  mains...  de  tes  clients  modestes...  La  couleur  de  tes  châtaignes  est  belle  dans  la  poêle,  et  lu  sais 
<  vendre  il  ceux  pour  qui  les  joies  du  monde  sont  trop  chères,  pour  deux  sous  de  plaisir  nourrissant.  » 


138.  —  LES  REMPARTS  DU  NORD  DE  PARIS 

(H.  cuivre  130  mïllim.  L.  097) 


(18S0)  j=  Etat. 


l*'  Etat.  Avant  la  signature  ^rartv  et  avant  quelques  travaux  à  droite  sur  le  sentier.  Fort  rare.  Biblio- 
thèque publique  de  New-York. 

2'  — ■  Eiicnre  avant  la  signature  gravée,  mais  avec  les  travaux  ajoutés  â  droite  sur  le  sentier.  Fort  rare. 
Bibliothèque  publique  de  New-'^'ork. 

y  —  Avec  ia  signature  gravée,  au  B.  ;t  D.  Cinq  lignes  rasées,  vers  les  usines.  (Note  du  graveur  sur 
une  épreuve  que  possède  la  Bibliothèque  publique  de  New-York.)  L'État  reproduit.  Planche 
publiée  dans  les  Croquis  Parisiens,  de  J.-K.  Huysmans,  1S80, 


139.  —  LA  BIÈVRE 

(L.  141  milliin,  H.  0172) 


(1880)  Etat. 


i"  État.  LMionime  et  le  chewil  sont  hhiin's.  Avec  des  tailles  horizontales  à  droite.  De  toute  rareté. 
Bibliothèque  publique  de  New-York. 

3«  —  L'homme  et  le  cheval  sont  ombres.  Les  tailles  horizontales  à  droite  ont  disparu.  Fort  rare, 
bibliothèque  publique  de  New-York. 

y  —  Q_uelques  travaux  sont  supprimés  sur  le  bord  latéral  gauche.  L'Etat  reproduit.  Cette  planche, 
reproduite  en  téte  du  cataloi^ue  illastré  de  rexposition  organisée  28  bis,  avenue  de  l'Opéra, 
par  Raiïaelli,  du  is  mars  au  15  avril  18S4,  a  été  publiée  dans  les  Croquis  Parisiens,  de 
J.-K.  Huysmaus,  Paris,  H.  Vaton,  1S60. 


Sur  une  épreuve  du  3"  état  possédée  par  la  Bibliothèque  publique  de  New-York,  on  lit  l'annotation 
manuscrite  suivante  :  <r  Ces  bords  de  la  Bièvrc  furent  luiguèrc  le  lieu  de  rciide/.-vous  des  romantiques 
«  souiïrant  déjà  des  affres  du  réalisme  d'aujourd'hui.  La  misère  inquiète  habitait  là,  voilà  trente  ans. 

Théophile  Gautier  parle  de  la  Bièvre  et  de  ses  bords  besoigneux,  salis  et  exploités...  Huysmans  était 
<  encore  très  pénétré  de  son  pïttore-.que  ouvrier,  voilà  dix  ans.  Les  remparts  merveilleux  de  fièvre  et 
«  d'idéal  souffrant  sont  maintenant  à  l'ouest  de  notre  ville.  J.  F.  R.  1887.  »  Une  autre  épreuve  conservée 
dans  les  portefetiilles  de  M.  Exsteens  porte  la  même  annotation  manuscrite. 


140.  —  LES  MAIGRES  REPAS 

(ou   LES  RESTAURANTS  A  BON  MARCHÉ) 
(H.  cuivre  150  niillim.  L.  098) 


(1880)  2'  Etat. 


1"  Etat.  Avant  divers  travaux  sur  le  pantalon  du  personnage,  ses  souliers,  etc.  Fort  rare.  Bibliothèque 
publique  de  New-York,  épr.  avec  l'annotation  manuscrite  suivante  :  *:  Les  restaurants  à  bon 
«  marché.  La  nouvelle  de  Huysmans  qu'illustre  cette  eau-forte  fut,  je  pense,  le  point  de 
■*  départ  d'un  livre  que  publia  quelques  années  plus  tard  mon  ami  le  fantasque  et  superbe 
<  écrivain,  intitulé  «  A  vau-l'eau  ^.  C'est  l'histoire  d'un  vieux  garçon  dont  la  lampe  fïle.  le 
lit  est  mal  fait;  et  qui  se  nourrit  où  le  veut  la  modestie  de  ses  appointements  :  dans  les 
«  restaurants  qui  vous  donnent  un  dîner  complet  pour  le  prix  que  coûte  un  verre  d'eau  sucrée 
«  dans  un  café  des  boulevards.  Jamais  l'àpreté  d'analyse  de  mon  ami  n'a  trouvé  de  sujet  plus 
*  digne  de  sa  pitié  très  artiste.  » 

a*     —      Avec  de  nouveaux  travaux  sur  le  pantalon,  les  souliers,  etc.  L'État  reproduit. 


Cette  pièce,  publiée  dans  les  Croquis  Parisiens,  où  elle  accompagne  le  Poème  eu  prose  des  vi'dudes 
cuites  au  four,  a  été  reproduite  dans  le  Jean-François  RafFaëlli,  d'Arsène  Alexandre,  Paris.  Floury,  1909. 


142-151.  — 


ILLUSTRATIONS  pour  GERMINIE  LACERTEUX 


Edmond  et  Jules  de  Goncourt 


GERMINIE 
LACERTE  UX 

ILLUSTRATIONS  DE  RAFFAELLI 

PRÉFACE 
DE 

GUSTAVE  GEFFROY 
PARIS 

IMPRIMÉ   POUR   M.   PAUL  GALLIMARD 
PAR  G.  CHAMEROT 
II),  rue  des  S^înts-Pcres,  19 

1890 

Cette  édition  n'a  été  tirée  qu'à  trois  exemplaires  pour  Edmond  de  Goncourt,  MM.  Paul  Gallimard 
et  Gustave  GelTroy  ;  les  eaux-fortes  à  sept  ou  huit  suites  seulement  (1),  y  compris  les  épreuves  d'état  que 
nous  mentionnons  à  la  suite  de  chacune  de  ces  planches  rarissimes. 


€  Déjeunera  Asnières,  chez  Raiïaelli,  avec  GelTroy.  avec  ie  ménage  Gallimard,  à  l'effet  d'ordonner 
«  et  de  régler  l'illustration  de  l'édition  de  Germinie  Lacerteux,  tirée  à  trois  exemplaires.  *  (Journ.il  des 
Goncourt,  21  juin  1S8S.) 


(i)  Uiic  suite  en  bistre  (collection  G.  Getïroy). 


Au  fond  blanc.  Celui  reproduit.  Âv;iut  les  initiales 
J.  F.  R. 

Une  grande  partie  du  fond  est  ombrée  à  la  pointe 
sèche.  Avec  de  nouveaux  travaux  sur  la  cheminée, 
la  robe  noire  de  la  femme  assise,  etc.  Avec  les  ini- 
tiales :  J.  F.  R.,  à  droite. 


1"'  Ht.it.  Avant  quelques  travaux  et  avant  les  initiales  :  J.  F.  R. 
L'Etat  reproduit. 

2»  —  Avec  l'indication  d'une  fumée  à  la  cheminée  de  la 
plusgrande  maison.  La  charrette  est  mieux  précisée. 
Avec  les  initiales  ;  J.  F.  R.,  à  droite. 


t 


148. 

(H.    14g  niilliiii.  L.  130) 


149. 

(H.  ISO  millim,  L.  132) 


Avant  la  signature  complétée.  On  lit  seulement  : 
J.  F.  R..  au  B.  à  D.  Avant  quelques  travaux.  L'État 
reproduit. 

Avec  des  travaux  à  la  pointe  ^cche  sur  les  liabits  de 
l'homme  assis,  de  face,  et  avec  le  nom  de  Ratfaëlli, 
au  B.  à  D. 


I"  Etat.  Avant  quelques  travaux  et  avant  les  initiales  J.  F.  R 
L'Etat  reproduit. 

2*  —  Les  habits  des  deu.\  personnages  sont  fortement  ren- 
forcés ;  avec  quelques  travaux  ajoutés  sur  la  tablt 
de  nuit.  Avec  les  initiales  J.  F.  R.  vers  le  milieu 


Etat.    Avant  divers  travaux.  L'Etat  reproduit. 


Le  fond  est  ombré  de  tailles  verticales  à  la  pointe 
sèche  ;  avec  de  nouveaux  travaux  sur  l'habit  de 
rhomiiie,  le  plancher,  etc. 


^  Etat.    Avant  les  initiales  J. 

L'État  reproduit. 


F.  R.,  avant  la  voilette,  etc. 


Avec  les  initiales  J.  F.  R.,  ajoutées  au  B.  à  G.  Une 
voilette  est  ajoutée  à  la  coiffure  de  la  femme,  et 
avec  quelques  nouveaux  travaux  sur  les  arbres. 


152-153.  -  VIGNETTES  pour  les  CONTES  DE  MA  CHAUMIÈRE 

par 

OCTAVE  MI  R BEAU 


ï 

■1 

II 

! 

(1894)  y''-  iVj/. 


1"  Etat.  Au  grand  cuivre,  non  biseauté.  Très 
rare.  L'État  reproduit. 

a'  —  Le  cuivre  légèrement  réduit  et  biseauté 
ne  mesure  plus  que  080  miUim.  de 
H.  sur  065  de  L.  Etat  publié  dans 
l'édilioii  Charpentier  et  Fasqueîle^ 
Paris,  1894. 


/"  Ht,! t. 


i"  Etat.  Au  grand  cuivre,  non  biseauté.  Très 
rare.  L'État  reproduit. 

2'  —  Les  figures  de  l'apparition  sont  forte- 
ment atténuées.  Le  cuivre  légèrement 
réduit  et  biseauté  ne  mesure  plus  que 
083  de  H.  sur  06^  de  L.  Etat  publié 
dans  l'édition  Clurpeniu-r  et  F.is- 
quelle,  Paris,  1S94. 


155.  —  FRONTISPICE  (les  brocheuses) 

(H.  20'-,  millini.  L.  140J 


156.  —  LA  MAISON  DÉBONNAIRE  &  O 

(H.   120  iiiillim.  L.  110) 


I"  mai. 

Etat.     Avant  divers  travaux  et  avant  la  signature.  L'État  repro- 
duit. 

—  A\  ec  l'adiiitioii  de  nombreux  travLiux,  dans  le  bas  notam- 

ment ;  le  cluit  subsiste.  Avec  la  signature  à  G. 

—  Le  cliat,  dans  le  bas,  veis  la  gauche,  est  effacé. 


Etat.    A  l'eau-forte  pure  :  au  trait. 

2^     —      La  planche  reprise  à  la  pointe  sèche,  est  mise  à  Tell 
avec  une  remarque  :  profil  dlto))init\ 

-i,"     —      La  remarque  vers  le  B.  :i  D.  est  elfacée. 


157.  —  TROIS  FILLES  SAGES 

(H.  iiS  millim.  L.  12S) 


1'^  Etat. 

i*'  Etal.    A  Teau-forte  pure.  L'État  reproduit. 

2"  —  La  planche  reprise  à  la  pointe  sèche,  est  mise  à  l'efTel  ;  avec  une  remarque  ;  uii  ciiicn- 
y  — -      La  remarque  dans  le  IL  à  D..  est  ellacée. 


159.  —  MONSIEUR  ET  MADAME  VATARD 

(L.   128  millim.  H.  loS) 


160.  —  CÉLINE  AU  SAUT  DU  LIT 

(L.  122  millim.  H.  09S) 


/"  lit  ai. 


sisrnature.  L'État 


i"  Etat.    Avant   divers   travaux   et  avant 
reproduit, 

2'      —      Avec  l'addition  de  nombreux  travaux  a  la  pointe  sèclie 

mais  avant  la  signature  gravée.  Fort  rare. 
5°     —      Avec  la  signature  gravée. 

4*      —      La  remarque  :  bortrait  d'homme^  est  effacée. 


161.  —  LA  PREMIERE  ENTREVUE 

(L.  I  I  3  millim.  H .   i  os) 


I""  Etat.    Avant  divers  travaux  et  avant  la  signature. 

2'      —      La  planche  poussée  à  l'elTet  et  avec  la  signature  au  B.  à  G. 

y     —      La  remarque  en  marge  :  un  chieHy  est  efïacée. 


Etat.     Au  trait,  avant  la  signature. 

2'^      —      Avec  des  reprises  à  la  pointe  sèche  et  la  signature  près  du 
lit  à  gauche. 

3°     —      La  remarque  vers  le  B.,  ;  deux  œillets,  est  effacée. 


162.  —  LA  GEANTE 

(L.  118  millim.  H.  M^) 


i"  Etat.    Avant  de  nombreux  travaux  et  avant  la  signature. 
2°     —      La  planche  poussée  à  l'effet  et  avec  la  signature  au  B. 
à  G. 

y     —      La  remarque  en  marge  :  h?;  cloicii,  est  effacée. 


163.  —  LA  BARAQUE  A  MARSEILLE 

(H.  iijo  niillim.  L.  130) 


1"  Etat. 

I"  Etat.    Avant  divers  travaux  et  avant  la  signature. 
L'État  reproduit. 
—      La  planclie  poussée  .à  l'elïet  et  avec  la  si- 
gnature. 

3^     —      La  tête  de  protil,  au      plan  il  D.  est  effaeée. 

165.  —  L'ARRIVÉE  D'ANATOLE 

(H.  I  i3  niillim.  L.  117) 


164.  —  LA  SORTIE 
DE  L'ATELIER  DÉBONNAIRE 

(L.  120  niillini.  H.  115) 


Etat. 

Etat.    Avant  divers  travaux  et  avant  la  signature.  L'État  reproduit. 

  La  planche  est  fortement  reprise  il  la  pointe  sèche;  avec  la 

signature,  au  B.  à  G. 

—      La  remarque  en  marge  ;      paysage,  est  eiïacée. 


166.  —  LES  FOLIES-BOBINO 

(H.   137  niillim.  L.  [29) 


Etat.  Presque  au  trait,  avant  la  signature.  L'État  reproduit. 
—  La  planche  reprise  à  la  pointe  sèche,  et  avec  la  signatui 
_      La  remarque  :  liseur  dans  un  parsagf,  est  eOacée. 


Etat.    Avant  divers  tr.avaux  el    av.int  la  signature.   L'Etat  re- 
produit. 

_  La  planche  mise  il  l'elTet,  et  avec  la  signature  au  B.  à  G. 
  La  remarque  :  projïl  de  feluiiie,  est  eiïacée. 


167.  —  ENFIN 

(H.  12S  milliiii.  L.  153) 


168.  —  L'EXPLICATION 

(L.  1  in  niilliiii.  H.  10^) 


I"  Etat. 

i"  Et;it.     A\-:nit    divers   travaux    et    avant   !a    signature.  L'Etat 
reproduit, 

2«      —      La  planche  reprise  à  la  pointe  sèche,  et  avec  la  signature 
au  B.  il  G. 

—  remarque  :  buste'  Je  Jîllt'fte,  est  effacée. 


Etat.    Avant  de  nombreux  travaux  et  avant  la  sip,iiaturc. 

—  Avec  de  nombreuses  additions  a  la  poinic  seclie  et 

avec  ia  signature  gravée,  en  B.  à  D. 

—  La   remarque  :  buste  d'hoiiniir   en   casqHctlf,  est 


169.  —  ALLEZ-Y,  LA  MÈRE  TESTON 

(L.  120  millini.  H.  m8) 


9\  M) 


là^  mm 


I"  Etat. 

I"  Etat.    Avant  de  nombreux  travaux  et  avant  la  signature.  L'Etat  reproduit. 
2»      —      La  planche  mise  à  l'etTet,  et  avec  la  signature  au  B.  à  G. 
3*     —      La  remarque  :  buste  de  fenniie  au  boiiiiff,  est  effacée. 


170.  —  LA  RUE  LE  SOIR,  ou  "  LES  AMOUREUX» 

(L.  115  milli m .  H .  112) 


i""  Etat.    Avant  quelques  travaux,  avant  le  chien  noir  vers  le  fond  à 
gauche,  et  avant  la  signature  gravée. 

s''     —      A\ec  le  chien  noir,  a  G.,  avec  la  signature  gravée,  etc. 

3*      —      La  remarque  en  marge  :        couple,  est  etTacée. 

172.  —  DÉSIRÉE  =  ET  AUGUSTE 
DANS  LA  CHAMBRE  D'HOTEL 

(L.  125  niilliTii.  H.  115) 


i"'  lîtat.     Avant  divers  travaux,  avant  la  signature  gravée  et  avant 
que  le  jupon  n'ait  été  rallongé.  L'Etat  reproduit. 

2'     —      Avec  de  nombreuses  additions  a  la  pointe  sèche  et  avec 
la  signature  gravée  au  B.  à  G.  Le  jupon  est  rallongé. 

y  La  remarque  en  marge  ;  un  paysage,  est  eOacée. 


171.  —  CÉLINE  S'ENNUIE 

(L.   I  10  niilliin.  H.  to8) 


I  Ltat.  Avant  de  nombreux  travaux;  la  commode  est  presque 
blanche,  avant  le  paysage  à  travers  la  croisée  et 
avant  la  signature. 

2'^  —  La  planche  mise  à  l'etîet,  et  avec  la  signature  gravée 
au  B.  a  G. 

3'      —      La  remarque  en  marge  :  un  buste,  est  effacée. 

173.  —  LE  QUARTIER  PICPUS 

(L.  1  1 5  inillim.  H.  108) 


1'-'  Etat. 

1"  Etat.     Avant  la  palissade  au       plan,  à  D.,  avant  divers  travaux 
et  avant  la  signature  gravée.  L'Etat  reproduit. 

2=      -       La  phmche  est  reprise  a  la  pointe  sèche  et  mise  à  l'effet  ; 
avec  la  signature  gravée,  en  B.  à  G. 

y      "       La  remarque  en  marge  :  un  aiie,  est  effacur 


174.  —  LE  BOULEVARD  SAINT-MICHEL  (ÉGLISE  DE  LA  SORBONNE) 

(H.  cuivre  19S  millim.  L.  140) 


Etat.    Avant  quelques  travaux,  notamment  avant  les  contre-tailles  obliques  sur  les  deux  fenêtres  du 
jnoiiu iiieiil ,  l'i  ("i.  uI  ;l  D, 

2"  — ■      La  pLiuchc  est  tenninée,  mais  avant  la  signature  gravée.  Fort  rare,  L'État  reproduit. 

y     —      Avec  la  signature  gravée  au  B.  à  G.  Etat  tiré  en  couleurs, 

4"     —      Le  chien  du  1     plan,  à  droite,  est  etiacé.  Etat  tiré  en  couleurs. 


175.  —  LA  RENTREE  DE  CYPRIEN  176.  —  SUR  LE  TROTTOIR 

(L.  ,20  miUim.  H.  o,-,)  'H-         ""H""-  L.  i.O) 


["  Elat.    Avant  divers  travaux,  avant  le  jupon  au  1"  plan,  h  G.,  etc. 

2"     —      La  planche  mise  ii  l'elïet;  un  jupon  est  ajouté  au  i"  plati 
à  G. 

.c  :  Jfiix  fi-Diiims  en  buste,  est  effacée. 


La  remarque  en  inarL 


Etat,  Avant  quelques  travau.^  ;  la  jupe  de  la  femme  sur  la 
chaussée  n'est  pas  terminée  dans  le  bas;  avant  la 
signature  gravée, 

—  La  planche  est  lirise  à  l'effet  ;  avec  la  signature  gravée, 

\  ers  le  B.  ir  G. 

—  La  remarque  en  marge  :  J/onuuet'ii  Intstt',  est  effacée. 


177.  —  LA  RUPTURE 

(L.   isS  millinr.  H.   I  ao) 


i  m 


1"  Etat.    Avec  les  trois  figures  seulement;  le  paysage  n'est  pas  grave. 
2-     ^      Avec  lo  paysage  et  la  signature  gravée,  au  B.  à  D, 
3«     —      La  remarque  eu  marge  :  Uu  rémouleur,  est  ellacée. 


178.  —  ELLE  L'ENTRAINE  DEVANT  UN  MARCHAND  DE  BRIC-A-BRAC 

(  H ,  cuivre  200  m  i  1 1 1  m .  L .  140) 


1"  Htat.     Avant  les  travaux  à  Taqua-tinte  sur  lesjupes  des  deux  fem  mes,  qui  sont  i''/i7;;f/;('^  ;  avant  quelques 
travaux  sur  la  chaussée,  avant  la  signature  gravée. 

2»     —      La  planche  est  terminée;  avec  la  signature  gravée.  Etat  tiré  en  couleurs.  L'État  reproduir. 

3'     —      La  remarque  en  marge  :  iin  masque,  est  effacée.  Etat  tiré  en  couleurs. 


179.  —  L'ATELIER  VIDE 

(L.  ii5  milliin.  H.  iio) 


180.  —  C'EST  DE  LA  PORCELAINE 

(L.  120  milliin.  H,  082) 


Elat.    Au  trait,  avant  la  signature  gravée  au  B.  vers  la  D. 
—      La  planche  est  reprise  à  la  pointe  sèche,  avec  la  signa- 
ture gravée  au  B.  vers  la  D. 
-»     —      La  remarque  en  marge  :  paysage,  est  effacée. 


Elat.    Avant  divers  travaux  et  avant  la  signature  gravée. 

—  La  planche  est  reprise  à  la  pointe  scchc,  avec  la  signa- 

ture, au  B.  à  G. 

—  La  remarque   en   marge  :   buste  d'homme  barbu,  est 

effacée. 


181.  —  CUL-DE-LAMPE 

(1..  091   niillim.  H.  07:) 


I"-  Etat.  Avant  qucKiiics  travaux  dans  l'eau  ;  avec  dfiix  chiens,  au  1=^  plan,  à  G.,  avant  les  initiales  J.  F.  R. 
2»     —      De  nouveaux  travaux  ont  été  ajoutés  dans  l'eau  et  dans  le  fond;  l'un  des  chiens  est  supprimé. 

Avec  les  initiales  J.  F.  R.,  au  B.  vers  la  D. 
3"     —      Avec  un  texte  typographique  au  verso. 


Les  six  pièces  précédentes,  signées  primitivement  Marius,  puis  Rafïaëlli  jeune,  ont  été  exécutées  par 
un  frère  cadet  de  J.-F.  Raffaëlli,  Marius  Ratïaelli  qui,  décédé  tout  jeune,  à  Kayes  (Sénégal)  —  à  l'âge  de 
22  ans  —  a  fort  peu  produit. 
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